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QUOTIDIEN 

Dojo rd'hui s'ouvrs l'asssmblÉB 
législativE du Hatap ------------

La. procla.ma.tion du Pa.rti du peuple 
~ 

l>t~1119a, ter. A. A. - Du correspondant gantesquo. Nul doute que le Parti du 
i..•uher de l'Agenee Anatolie ' paupl~. qui s'apouie eur la confisnoe 

~o~ l~~~~~J:;:g~e .~~~~~~·~à 10 
popul•· el l'amour de la communauté turque 

t' ~Le Hatay et tes Halayie118 ont du Hatay réussira dans sa tlche glo· 
~nt do vivre leurs jours pénibles el rieuse. 
h nt entrés dane une voie d'avenir Un prOKramme d'aotlon 

eoreu11: el prospère. Dana ces conditions, il considère de 
d L'unique représentant de l'Etat el son devoir de soumettre à l'appro­
lrll gouvernement du H'llay et des balion d9s enfants du Hatay, les pria· 
deatayens, le pré1idenl de la Chambre cipalaa li~'les du p·og· 1mni dH ira· 
~r 8 déi;iutés du Halay, oomme_nc~ra vaux qu'il suivra po11r allaindre à 
h. Ochamemeol à as1umer sa m1ss1on \cette fin. 

1•to . 1 1 l"b 1 hear rique e 8 paya sera 1 re e 1. - Assurer la réalisa lion des enga· 
,\ j.ux.. . . 1 ~emenl• nationaux oonlraclês au su· 

til?es acl1v1té .déploy~e et aux sacri- 1et du Hüay constitue la pierre fon· 
1ouv conEenl1e depu11 20 ~ns p_ar le d~mAnlala de nolr'3 programme. Nous 
&ata ernement tu:c pour 1 a_vemr dn considérons, ponr cela, la pop11lation 
Dondy, la ~épubhqlle françiise .a ré- d11 H-llay sans a11cuue distinction de 
le 

1 
u a~1caten;ieet. Nou1 nou~r1ssons race el lie religion, comma un tout in­

l!'r~nus vit esp01r que la Tllrquie f!t la divi•ible. Po11r celle raison. nous n'ac­
le) ce renforceront cet accord el dé· copions d'accoder auo 111 privilège 

l'ÏJperon_t cet heureux rt\sult!'-t. , devant h loi aux individus, aux fa· 
Prim us estimoni de n~lre devoir d ex· milles et aux communaulé8. Seulement 
Cie er, en cette occaa1on, no-1 ramer· nou~ demeurerons respectueux ries 
Il lll~nls au gou.vernement de la R~· engagements internationaux. 
a:Ubthqu~ _fran9a1se et A son reprê- 2.- L'honneur, les droile,la dignité, 
llouaant ICI. En la même occurrence, les gains, lea affaires, le> rites reli­
la Ré prés~nlo11s au gouMro arn3'lt de gieux dA toiB les Hat1yens, à quelle 
l'indlubhque ltJrQU\ prot~cteu~ de confession et communaul.i qu'ils ap· 
du peudanoe et du _dére.oppemeul partienuent seront sauvegard4e dans 
1,.., Hatay, el à sol ~mment Chef ~e le cadre de l'égllité. 
"'lat, le Grand Atatu•k, nos remercie· . . 

lll~nta infinie el nous proclamon~. une S. -;- No.s prm~1pes fondamentaux 
1011 encore, à la face du moride. uo~ dans 1 adm1mstrat1~u seron_I de ren-
8&nliments éternels d'attach•mant. forcer les att~1b?l•o.ns régionales el 
1.a é tl , E d'10t~re1ser arns1 d1roctement la po-

cr a on d un tat nouveau pulation aux aflaires de l'Etat. 

1. Noue, les Hatayens, pouvon-1 ôtrn • 4. - Le r.:iµubhcaoiame,le populis· 
•ers de ce beau rhultat. Saulemeul, me l~ laïcisme le nationalisme cultu-

no11s devons . "I t • • 
911 eavo•r qu' nous ras e rel, l'évolulio'.llli~ma, c3 soul les prin· 
,., core à travereer de rodes 6preuves cipes qu'i nou• faroo• prévaloir dans 
~r~er un Etat, un gouvtJrnoment et 1'.tlmiuistratioa de !"Etat. 
~élever à uri uiviau mvili~aterir, co lR- 5. - Nous cou•idêrons oommo point 
1 tue une lâche lourde de responsabi· do départ, la sécurité ot la lranquil­
~1€e. J.!aie Io passé historique des lilé iut~rieures du Hatay. 
llrce et un sûr garant qn'ils amène-

ront à bonne fin cette entreprise gi 1 (Voir la su1teen 4ème page) 

Le pr8sidsnt du Consnll et le Les pourpnl'lers comm2rcinux 
ministre des Aff aires étran- avec l'Italie 

gères sont partis pouP 
Ankara 1 Des pourparler: commerci&U'!C avec 

l'Italie s~ronl eatam~e ce• jours-ci i\ 
1 Ankara. Lo rapport qui a ~M demandl\ 

L -~-
1 

à r~ propos au Türkofi9 d'I•tanb:.:I a 
!la e Préei_dent du ~on~Ail, M. Ce.à! <'ilé eu•ové à Ankara. Le rapport en 
81 rar, _q~1 Be trouvait. e11 notre vrlle question ayant (.t~ àlabor~ après a<oir 
~ e m1~1~tr~ d_?B Affairas élran.gères. 1 reçu l'avis des commerçants en vue 
Il~ Tevf1k Ru~lu Aras, sont parti" h1_er · liA nolro v;i!e, on espère qu'il prêeen­
r ur Ankara par un wagon ~pée1al lera une base sati•faisanle pour le& 
n~ttaché à l'Expr.ese. Le eecrêta1re gA· négociations t•nvisagées. 
bi{al de la Prée1denr_e de la Ré!lll· Noua avions conclu avec l'Italie un 
a· Q11e, M. Hasan R1za. le premier accord de commerce valable pour 18 
r~de de.camp, M. 9elâl, le chef ~11. b11· mois. Comme il n'a pas été dénoncé 
tl au IJrtvé, M. Sur11yya, l~ m1metre par aucune des deux parties, troii; 
1 °.a Fmancea, M. Fuat Agrah, le secr~- moie avant eon e:rpiralioo il esi consi-
1'!r• général du miniRtère de~ Af- déré comme automatique~enl renou­
~~re~ étrangèr~B: M. Numan Mena- velé. Nous avons un montant d'envi­
li nc1oglu. IA m11!1etre à __ _Bucareat, J\~. ron 3,5 millione de Ltq11. bloqué en 
ir'llldullah Supht Tanr1over, le mi- Italie. Les nouveaux po11rparler11 vi· 
l'tstre à Bruxelles, M. Cemal Hüsnü, seront notamment à établir les mesu· 
11\tnbaesadeur àTéhéran,M Enis,le vali ras propres à aseurer le rapatriement 
d stanbul, M. Uslüodag, te comman· de ces fonds. 
llan_t militaire d'Istanbul, le général ----------· 
la aha Bihktay, le directeur adjoint de 
1 Police d'Iatanbul, M. Kâmuran, le 
0cteur de l'Université el d'autres 
~r1onnalilés ont salué le~ deux mi-
latres en gare de Haydar Pata. 

~ ~1 est probable,note le "Yeni Sabah", 
~ 11

1• le président du Conseil reviP.nne 
•tanbul la semaine prochaine. 

La flotta a apparBillé pour 
Izmir 

c La flotte qui se trouvait depuis un 
r8~1ain tempe en notre port a appa­e:•llê hier pour Izmir. Les torpilleura 

5 ~es Boue-marins ont levé l'ancre à 
8e • et le Yavuz à 11 b. La flotte pas­
l> ra quelques jours dans le iirand 
li' 0~t de l'i:gée, à l'occasion de la 
re0 t[e Internationale, p11is elle app11.­
e1t1 era pour ses manœuvre• annu-

''· --Le martchal FBv&i Çakmak 
à Diyarbakir 

li'e~l~zie. 1. (A.A.) - Le maréchal 
r811•21 Çakmak et _lea l!éné_rau • Fab­
Oc 10 Altay et Astm Gu11duz qui l'ac­
lr~Pagne.nl, eont par_fü à 10 h., par 

•n •p4c1al, pour D1yarbù:ir. 

L'agitation BD PalBstinB 
Une attaque contre la B.O. 

Jérusalem, 2. - Près du Jourdain des 
bandits ont assassiné les membres de la 
mission hydrographique de la Transjor­
danie. 

A Jaffa, une bande d'Arabes travestis 
en paysans, mais armés jusqu'aux dents 
a a/laqué le siège de la Banque 01/o. 
mane. Les gardiens sont parvenus néan­
moins d les tenir d distance 1usqu'd l'ar­
rivée des forces de police. Une vingtaine 
de coups de feu ont été échangés sans 
résultat. 

A la suite de /'attaque contre une 
gare près de Jérusalem, le gouvernemen­
ég_vptien a envoyé des troupes d la front 
fière de Palestine. 

Le Roi Boris conduit unB 
locomotive 

Viareggio, 1.- La Roi Boris de Bul· 
garie est arrivé ic;, conduieaut une Io· 
comolive. Après une brève visite à la 
ville il eel rep11rli pour San Rossore 
dan~ une auto publique. 
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POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 

Le racisme italien 

Quelques extmits d'"DrBne Espagnole" 
LB ''Corrisrs dslla 5sra'' a sntam8 la publication 

du livrs dB William Foss Et Cecil 6erathy 
-· - ---~~-------

l(om•, 2.- La« Tribuna• écrit: Tout L'histoire ultérieure de ce Livre , lographies el de matériel dégotltam· 
ce qui a ét.! di/ jusqu'ici au sujel du Blanc n'est pas moins sensationnelle ment obscène ; d'éminents hommes 
danger que présenle l'influence juive que son contenu. politiques el des agitateurs et des dé· 
est inférieur à la vérité des {ails. Quoi· (D~e inform~tions racueitlies après magogu~s; des hommes d'affaires et 

la publication de notre vot 11 me met- des profiteurs ; des créateurs de co· 
que représentant numériquement une in. lent 1. f d dét .1 , , 1 1 loesales industries el d'audacieux ban-
,. . . . l J .f. en re 1e e' g1 s r~v~ a eurs \ . d b .11 1 • r 
1zme mmor'.'é en /ta/Je, es u1 s sont sur lee étranges aventures de ce Livre querou~1ere; _es n an e 1ourna 1slee 
maitres d'importants centres 11évralg1- Blanc. Noua citerons à ce propos le el des 1ournal1etee du type de ceux 
ques de Nconomie nationale. Tolérer un témoignage du prêtre catholique ro- qui sont en contact avec le bllreau de 

Pareil état de chsses serait excessive-\ main, le_ Rév. Denis F:1hey_, q'li_ écrit : presse de Barcelone ; les premiers 
L L BI 1 1 Chrétiens et las fondateure el les 

ment danqereux étant donné que les " e. ivr~ anc sur a situa ton. en agents de la IIIe Internationale. 
. ·. . Russie" d1sparat d'un '1loment à 1 au-

Jui/s const1tuent wz élément sans pat:ze. tre de la circulation et il a tlté impos- Celle race est répandue à lruera 
La richesse contrô/le par eux const1t11e sible de le trouver. Une édition c ex· le monde enlier. Certains de ses mem· 
une richesse internationale. Or l'interna- purgée» fui remise en circulation au bres oui trouvé la paix el le travail 
tiorzale de /'arnent est la pire internatio- prix de 6 p~nôe (au lieu de 9, comme dans le paye qui les a adoptée; d'au· 

" l ·è ) o 1 lree, amers el inquiele, ont fait de !'In· 
nale C'est d elles que furent dues fou- a premi re · u remar_qua que e. pae- ternalionale leur Credo et travaillent 

· . . . . sage que noue avons cité et plue1eurs 
tes les guerres. L~ cap1lal Juif organise autres étaient abolis. Il n'a jamaie été po11r celle cause avec une arde11r et une 
les révolutions erz vue de provoquer un possible d'étlblir ou de savoir corn- loyauté qui ont un exemple el un re­
bouleversement mondial. ment le Livre Blanc original a été proche pour le• autres races. D'intelli· 

~upprimé. Note de William Foss pour gence éveillée el habile à apprendre 
: • l'édition italienne). les languee. ces Juif• ont baaeemenl 

)loue avons annoncé, d'après nne dépâehe, A travors notre travail tendant à ab11eé de l'hospitalité qui le11r était 
que le "Corriere della Sera" entreprenait la identifier le pouvoir occulte qui 081 accordée par les divers paye el travail-
publieation inté11:rale du livre do William Foss l t l d • t• d et Cecil Gerathy, intitulée •Arène espagnole., derrière tous les mouvements révolu en pour a es.rue ion es gouver· 
qui n'a toujours pas pu être publié en An- tionnaireR noue eommes parvonus à nements el les inslitutione des paye 
gleterre même. Ce livre a donné lieu d'ail- la ooncltt~ion _ comme beaucoup qui lee ont généreusem3nl accueilhs. 
leurs à une polémique qui n'ei:;t pas prit de , 1 · · 
e'itoindre et qui con!llre à l'ouvrage un in té- d alltrPs d'ailleurs, depuis e mm1stre Agissent-ile ainsi par haine des au· 
rlit tout particulier. ho' landais - que leq Juif• prennent Ires races qu'ils considèrent étrangè-

Noue croyons donc que nos lecteurs pren· uue part excessivement importante à ree alors qu'ile se croient le cpeuple 
droot eonnaiseance avec intérêt de quslques l'in\tiatil'O, :l. l'organ;salion et au con- élll »? Peut-être. Mais nous devons 
exlraiti du premier chapitre de l'ouvrage. lrôlo de cea mouvements. noter en milme temps que d'autres in-
L'E~pagne est la viptime d'1111 com- L'accumulation des contrastes dividus de la même race sont d'exoel­

plol communi•te vaste el complexe La race ju .ve est capable de pro- lents citoyeoe et travaillent ponr l'a­
in•pirll el contrôlé par le. fro 1ce-ma· duiro las typos humains les meilleur;. méliorat1on et le développoment du 
çons qui eont pr~~'!Ue too.1 · 1··1ir•, tiil- y· qui· los •br1"te Le probl~mo est €1 le• pir s. Conuuo l'arg0nl, .Jo poa· pa ~ u · " le-mêle aveo des Espagnols, inslru- ,. 1sol able No11a y trou•oas les dot s•• ion de dons naturels exceptionnels ' v · • • 1 :r 
monts aveuglos de leur volonté, eu • 1 é 1 b. extie"me• du b"ien et du m•I Au 1n 1· Peut .,ire emp oy e pour e 1e11 ou · n • • -vue d'établir dans le monde la domi- 1 t 1 d t · d f I~ m~l. La race i· uive est intAlligente, 1eu es a gran e masse nAu ra, m 1 . 
nation du Komint~ro... f 1 • • d N patiente, emb1t1euse de c01>qu êr1r de · r&nle au p·inc1pee u ouveau tee· 

JI y a UJJ « Com~il » int•rn'ltional, bouues positions Focialee. la puiss~nce, lament plutôt que sans principes; occu· 
formé en grande p~rti1-1 d'I~raét1tAs h richesse; el'e est capable do grands oéo seulement de la recherche de gains 
athées, internatioual: ;a11t• et bolché actes de honté et dPs plui f6roces toujours pl Ils grands sans avoir cure 
viates. Ce Consa11 !I !ondé, organ1s~ crnnlltés. Elle a produit d~s ~crivam8 des principes. 
el rlir1gtl la IIIe Iut3rnat:onale. D.!n• 01 h grande muse das auteurs de Le résultat en est que l'anlisémi­
lo conseil central de cette or~ miea !itto atu 0 •n l» ·i·sive et pomographi- tisme n'existe pas en soi ; c'est une 
lion figurent des peraonnes qui ont qlle; de bons pbinlres ol une quantité réaction naturelle qui se manifeste là 
le pouvoir d'influencer d'autres orga· de productellre et vende ure des pho· el où le sémitisme se développe. 
11isat1ons inlornationales q·1i ue lui 
sont pas li6es eu apparence ; par 
exemple : l'association a11ar•hi te, la 
ligue coutre l'impérialisme et les as•O 
c1atious pacifistes, atMae, dd libres· 
penseura etc ... La rai•on de c. e hen~ 
a "est pas difficile à découvrir. Ces so· 
ciétés out to11tee pour but d'affaiblii 
Io gouvernement des divers paye, de 
créer des changements Bllbits et vro­
leuts, de préparer le terrain pour l'a· 
vènement de nouveaux chefs qui se­
ront aidée à conquérir le pouvoir par 
la IIIe Internationale. 

L'URSS osl responsable des trou· 
bles en Espagne parce qu'elle est elle­
même contrôlée par le « Conseil •· 
Milme ei ta Russfo, se rebellant, par­
venait à e'arracher à ses patrons ac­
tuels et si le Conseil perdait le con­
trôle de ce pays, il pourrait continuer 
son œuvre n6faete à la faveur des dif­
férentes organisations établies durant 
la période pendant laquelle le c Con· 
seil • avait à sa diepoeitiou les res· 
sources rueeee. 

Pourquoi ce Conseil désire+il dee 
guerre&, dee destructions, la chute ries 
dynasties et dea systèmes de gouver· 
nement actuele t 
litran&'e• aventures 

.d'un "Livre Blanc,, 
Vere la fin de la guerre mondiale 

(septembre 1,18) sir lll. Finlay en­
voya à lord Balfour une longue rela· 
tion tirée d'un rapport sur la situa­
tion eu Russie de M. Oudendyke, mi· 
nietre de Hollande à Pétrograde. La 
relation a été comprise dans un c Li· 
vre Blanc » • sur la eituation en Rue· 
eie • publié par le gouvernement an· 
glais en avril 1,19. 

Le ministre hollandaie écrivait : «Je 
considère que la suppree11ion immé­
diato du bolchévisme est de première 
importance pour le monde,plue enco­
re que la victoire dane la pr'8ente 
guerre. Si le bolchévi3me n'est pas 
écrasé dèe ea naisearrce, il se répan:1 ra 
sous diver11es formee en Europe et 
dans le monde, parce que le mouve­
ment est organhé el dirigé par les 
Juifs, race sans nat1onalité, dont le 
eeul et unique objectif est de détruire 
pour ses fins l'ordre dee chosed pré· 
sent. Le seul moyeu da comballre cet 
énorme danger réside dans une ac· 
lion collective de tous lee pay11. •· 

LBs décisions du ConsBil des ministrss 
d'hisr pour la protsction de la race 

Rome, 1er. A.A.- L'agence Stefani 
communique : 

Le Conseil des minietres, réuni ce 
matin sous la présidence ds M. Mus­
solini, approuva entre autree les me· 
sures suivantes : 

On r~gle comme suit la position des 
étrangers appartenant à la race juive 
qui s'él ablirent en Italie, en Libye et 
dane les poseessions de !'Egée après 
le premier janvier r919 : 

A partir de la date de la publication 
de _ce décret· loi, il est défendu aux 
Jmfs étrangers d'4tnblir leur domicile 
en Italie, Libye et le• poeeessione de 
!'Egée. Aux effets de ce décret-loi, est 
considéré Juif celui naquit de parente 
toue deux de race juive, même s'il 
profuse une autre religion. Lee con­
cee11one de droits de naturalisation 
ilalienna faite, aux étrangers juifs 
aprèe le premier janvier 1919 sont 
révoquées 
. _Les étrangers appartenant à. la nce 
JUIVO se trouvant Il la date de 1'acluel 
décret-loi en Lfüye et dan• les poesee· 
sions de !'Egée et ceux qui commen· 
~ère':1t à y séjourner après le premier 
Ja!lvter 1919 doivent quitter lea terri· 
to1ree de l'Italie en Libye el dans les 
p_oseee~ions de !'Egée dans l'espace de 
six mois à partir de ln date de la pu­
blication de l'actuel décret. Ceux qui 
n'auront pas obtempéré à cette obliga 
l1ou dans le easdit terme se ronl ex­
paleée. 

Un antre dtlcrel dispose que le ma· 
riage constitue la conditiou indiipen1a 
bl~ pour l'avanMment du personnel 
de l'Etat au grade •upérieur.Dans cer­
taines r,et~goriea, les c~libalaireij âgée 
de plus de treule aoe n'auront aucun 
avancement. Le nombre des femmes 
dans laM adminislJalione pabliqnes et 
privée• ne di;vra pas dépasser dix pour 
cent. L'un!forme e;t iustilu4 pour le 
pAr"onùAI mascu:in employé auprè~ 
de~ adminietratiO'IB de l'Etat. 

U ae commiasion 0011eullative par-

manente est instituée pour le droil de 
gaerro. On établit les règles de pro· 
cédure concernant les jugements de­
vant le lribllnal dee prises créant 
ainsi une procédure dépourvue d'inu­
lile11 formaltt~s et capable de rendre 
rapidemeul 111 justice oux étrangers 
intéressés et capable en même temps 
de protéger les intérêts nationaux. 

Un conseil supérieur pour la démo· 
graphie de la race est instilué au mi­
nistère de l'intérieur. Ce conseil aura 
po11r tâche da formuler son avie sur 
les queetione mléreseanl le dévelop· 
pement de la population el !a défense 
de la race. 

Inquiétude• anglaise• 
Londres, 2. -- Lee journaux anglai 

expriment la crainte que lea Juifs ex­
pulsés d'Italie ne cherchent à s'éta­
blir en Angleterre, renforçant ainsi 
l'afflux indésirable de réfugiés juifa. 
L'aesocialion des médecine el prati­
ciens angta;s s'oppose de la façon la 
plus formelle à l'entrée de médecina 
juife en Italie. ____ ,___ 

Les attaquBs rougBs continuBnt 
a etre repoussÉBS dB façon 

sanglante 
Salamanque, 2. - Sur le front de 

Ca1tellon, une violente attaque des 
rouges dans la région de Suera a ét6 
repoussée avec de groases perles 
pour lei assaillant.. Sur le •ecteur de 
Tolède, lea troupes nationales ont 
avancé leurs positions. 

En Eltremadure les attaques des 
rongea continuent à être repoussée• 
de façon meurtrière. 

Durant les journées de mercredi 
et de jeudi, II avions rouges ont été 
abattu. 

Un Bntretien HitlBP-HBnlBin 
L'initiative en a été prise par 
lurd Runciman d'accord aveo 

Londres 

Berlin, 2. -Un communiqué rlu p1rti 
des Allemands des Sudètes a11110'1ce que 
M. Ko>1rad Hen 1eùr rsl p.zrti pJJ' Ber. 
chlesgaden, en vue de rendre visite d .'If. 
Hitler. 

• • • 
Paris, 2. - Suivant cerlainee in· 

form~ lions le marêchal Gntring el 
Rudolf Hees auraient asaisté à l'en· 
tret1en entre MM. Hitler et Henlein. 
Aucune communication officielle n'a 
été faite au eujet de cet entretien. 

On dément de source allemande, la 
nouvelle parae à l'étranger suivant 
laquelle les ohefs militaires allemands 
auraient tenu une réunion auprès du 
Fuehrer. 

Une dépl!che de Londres précise que 
c'est d lord l?unciman lui-m~me que re­
viendrait finitialive de l'entretien mire 
MM. Hitler et Henlein. On relève aussi 
que la nouvelle de l'errtrelien en ques­
tion a été publiée d'abord d Londres. 
Quoique lord J?unciman conserve la 
pleine autonomie dans son action d'ar. 
bitre, on cons/ale qu'il avait tenu le 
gouvunement britannique au courant 
de ~on projet. 

La situation est donc désormais plus 
claire. Le problème des Allemands des 
Sudètes revl!t son caractère international 
et le lien entre le gouvemement du Reich 
et le parti de M. Henlein est officielle­
ment établi 

Lord Bunciman chez M. Benès 
Prague, 2. - Lord Runciman a ren­

du vie1te hier à M. Beuès. L'entretien 
nvec le président de la R~publique 
tchécoslovaque a duré uue houra el 
demie. 

Les é.)oltera allema.uda brlm~s 

Berit 11, 2. 1.300 pnreute et plus de 
3.0fJO t\coliors du district de Hulclna 
sont arrivée à Troppau. Non seule: 
ment les parentij ont erré en tain 
d'un bureau à l'autre, pour obleni~ 
l'admission de leurs enfants dans 101 
écoles allemmdes, maie les agents de 
pohce ont empêché les écoliers d'avoir 
accès aux établiesemente scolaires où 
ils étaient ri!g111ièremenl inscrite. 

La police ayant cherché à disperser 
la Coule par la force, dos scène11 poi· 
gnaules se sont déroulé~•. Seul l'es· 
prit de discipline · des Allemanrla dee 
Sudètee a permis d'éviter le pire. 

Le parti a immédi11.lem~n1 protellé 
auprès des autorités ot uolammenl du 
Dr Frank, ministre da l'Inetruction 
publique. --UnB mission mandchous à Rome 
Le• commentaires dtt la presse 

italienne 

Rome, 1.- La mission d'amitié 
mandchoue, présidée par le mini1lre 
des Finances et d11 Oommaroe M. 
Hanyuncbicb, arrivera à Naples le 6 
septembre; aee membres eonl porleure 
de messages adressés au Dace, au 
comte Oiano et au ministre Starace. 
Les principales villee italiennee pré­
parent un accueil lrh cordial à la 
mission. 

Toue les journaux du soir oonea­
crenl leur1 articles de tond à l'arrivée 
de la mission. Ils relèvent que les Ita­
liens suivent avec une très vive sym­
pathie la renaissance du peuple mand­
chou qui appartient à une race lrè1 
ancienne et lràe c!Vilisée. 

Le « Giornale d'Italia » éoril : 
« Ce peuple, daraat ces dernières 

annéee, regard~it l'Italie fasciste 
comme la puissance qui a mis les 
basai d'une nouvelle époque et,la pre· 
mière antre Ioules, s'est dress~e contre 
la démocratie menteuse et contre le 
bolc!'lévieme destructeur ». Soulignant 
les hene entre les deux pays, te cGior­
nale d'Italia • affirmd que le Mand· 
choukouo est en train de résoudre l~s 
mêmes probl~me~ qui ont déjà été 
résolue par 1 Itahe. à savoir: la dé­
fense de la race, de ta nation. de 
l'Etat, de la civilisalioo contre les 
bolchévistes de l'intérieur' et de l'ex­
térieur. 

L'amitié entre les deux nations a 
donc des raieon1 profondes 01 est des­
tinée à devenir toujl)ure pla• intimA. 

Aujo•1rd'h11i entre •n vigueur le 
traité dB comm•rce italo ni,>pnn·rnand· 
chou sig•ié à Tokio le~ juillet. 



La. marine turque contemporaine 

La flotte et la déposition 
d'Abdül Aziz 

VIE 
LE l!leIO>B DIPLOllliTIQU.11 

, moyQDDe et des riches, on détermln9· 
Ambassade dAllemagne Ira les emplllcementa correspondants 

L'ambassadeur d' AllemagDe le D l ces Ir.ois classes. L'Pau est ~~a!e-
von Ifoller, de retour de SO'l' •oyag~ ment •.natallée .au cimetière. On y 

' "Vera 111 fin de la campagne de •n Herzi'IJ'o'>in• ... Au moven de ·1a !lott• rle à Trnhzon et aux autres po·ta da la construit une maison pour le gardie~, 
\Jrète On avait PU benncoup dA oeine tranRJ)Ort, •Il• oeut i•ter en un •eu! voyai:te. mer Noir!', nst parli 11ier poJr I' Alle- d~a bu~eaux pour Il! personnel adm1· 
à r•l•nir ail tour de l'tle rMolt~e IAs •t •ur un ooint qu•loonque rle• côt••, un magne où il assistera au Co agrès du n1strat1f et une salle pour servir de 

1 · ~ · <'ornR de 15 à 20 bataillon~ avf'c -tout le mn~ · dêpôt 
QU" QllAR cmrus s QUI partiripnient tériel et los approvlslonn•m•nt• néce••oire•' parti à Nuremberg. · 
aux onAretions et dont Abdül Aziz C ' 
P~il!'P~it le retour immMiat à Jstan- .Le testement d'Aali pa~a. onsulat général Le Charbon de boi1 oher 
bul. C• souverain qui avait ruin~ le Abdüt Aziz n'avait M6 relPnu d~n• de Yougoslavie . 
tr<!•or pour la construction et l'em· •PB ~aprines de rlesoote qnA par l'an- Le charbon de bots importé da 
belli•s•mPnt dA ses palais, avait élé torit4 et le nrestige moral de ll <iux A l'occasion de l'annivArsaire Qe Bulgarie est vendu sur le marché à 
profonrlAmPnt impre•sionné lor• de bommPs d'Etat, Aali "oa~• et Fuarl S.M. le Roi Pierre Il de Yougoslavie, 5 pie. Le prix de transport ici est de 
•on vov•IZP An FranM par IA spectac!A ne~n. Amu!As dt1 «Dère du Tanzimah>. un T~ DAum solennel sera célébré le j 30 paras le kg.; le droit de douane e•t 
dP la flottA •AntJe à Toulon 'A la r"n- '" izrand RA,id P•$a. LA nremiAr mardi 6 septembre à 11 h. 112 en , de 40 paras. Il se vend néanmoins au 
rentre du Sulfaniye. 11 rêvait de r1la· n'Rvait oa• •urv~cn aux fAtiirue• mo· l'~~li~e orthodore Saiole-Tr·nité, à même prix que le charbon du bois du 
li•er, en permanence et d eon proprn rales et phyeioUPA dont •'At11it aceom- Takstm. paye. D'ailleurs, on le préfàre même 
usage, une concentration de forcAA na- naiznll pn11r lui IA vovagA d' A hrlût . Après le .service rlivin, une rêcep- lors9u'il est un peu plus cher. Pour­
VAle• Qlli, dan~ les pays d'Occident Aziz AD FranM. Aali pa~1 lA t>Aoifi- lion aura lieu au Con•ulat Général quoi le charbon de boie du pays est· 
n'P•t qu'occn•ionMllA ei DA saurait en' cateur de la CrMe, mourut ~n 1872. Sa do Yougoslavie, rue l\ii~k il cher 1 
aucun ca• diAtr!lire les navire• de leur disparition ftJt saluée "par J., moMr- j LA l\H/lll'ICil'ALITE Une administration intéreseêe rap-
fonction v~ritablA; navip:uer; ~ue avec l'all~grease puéril~ Al un PAii .. porte M. Hüseyin Avni, dana l'Ak~am a 

Un maniaque couronné md~cente du colMgien hh~ré d'::nA Le pont Ataturk fait une enquête à ce propos. Elle a 
Abiül Aziz 11imait u flotte, cette di•cipline PABRnle Tontpfni• Aali Le gro11pe qui a entri>pris IA cons- const~té que la p~oduclion du charbon 

riott "I 't t 't à n&$a. qui a lai••1l le •ouvenir d'unn truotion du pont Atatürk a ac:10vé la de b. o•s. de Bulgarie eatfinancée par des . e QU 1 ava1 cons rut e granrlR belle intA!lia0ncA, d" formation corn- 1 
fra1A anizr•v•nt "DCore le d's' 'f' ,... partie la plue importante de s• t•che, cap1ta tslea ; elle a plus OU mot'na ta 

• "" ~ '' ~ ~QlJI 1· piètement occidentale. alliée ' il un • u hre deA finances d• l'Empt"re on p • la construction des pontons. U.111 par- forme d'une industrie. De ce fa'it l•s ~ ' eu " nrand caractère, avait voulu continuAr B ' n 111 ta~nn dont il se p• ••'onna·1 "' tie de c•• r outons ont été re11orqu6s ulgares s'assurent le charbon de bo·18 v •" 1 pour i'u•qu'au delà de la tnmbe son b rPR BoulPnger, cee Fromentin cM S devant Unkapan ; les autre11 se trou- à on marché. Par contre chez nouq 
PaAini rlont il nt>ait orné les sali~• rle rôle ingrat de censeur on «i.sta- vent devant Io• ateliers de Balai où cette production est entre' les main~ 
Ra rllsidence impériale de Dolmabah .. ment politiquP•. naru à l'~Plll'ftlP, dRM l'on procède au montagA du super- de paysans pauvres ou de condition 

I l 't d 't f . la «Revue de Pnris» AAI nn documAnt ~truclu res . Le rat•.achement dEs pon· m. oyen, ne. Le. transport du charbon QP. pr~ en a1 en aire noe aorte remarouabt~ où s'affirme une inflo-
de ... gnlerie flottant~, d'exposition de xible ctairvovance. to n• entre "ux sera entamé ces jours· iusqu aux villes el aur chefs lieur 
navires qui mît perpétuellement 'dans i:n M qui ~oncerne la marinP, Aali ci. L~• ateli ers de Balai s'enploio- impose de iirandes difficultés et co11te 
le P•vs•ize gracieux et mobl d B ront dorénavant au montage des cher. Seul le charbon provenant du 
nL · 1 d · 

1 
et du OS· pa~a n'hAsil•it PRA t'1 constatAr que '" pièces qui arriveront d'Allemagne. A littoral de la Thrace et de -"''ile, qu1· nore une no e e Pl1lssaace e e ma- rôle d" la Turquie qur IPs mers n'éta it "' 

jept~. l'i•rne des travaux ces ateliera, con- est tranaporlé par barques, reviant à 
Un mémori111iste malicieux a narré pas c!llui que !ni imoo•niAnt 8"" !inM- form~mAnt à la convention conclue bon marché. 

( 1) CAiie anecdote dont nou• 1111· rêts et Sil eituation "géogranhique. Et avec la Société, passeront à la Muni- Quel QOfl so't 1 d' 1 
• il ajoutait ai>ec une ironie 'Mroce, ao- 1 8 .. ve oppement que 

laissons IR rAsponsabilité mais qui est, crue par le respect"apparent des ter- cipalilé. prendra la consommation du gaz 
en tout caq pittor11sque " : Le sultan mAR : Le nouveau Conservatoire d'éclairaie et do charbon de terre on 
avait enlAndu perler de certaine Ion- "Non• ne dison• pas que le pavillon de aura touiours besoin de charbon' de 
1711p VnA A grand~ p11i•••nce que le Votre Majestê ne ' flotte pae fièrement d•n• Le Prof. Arif Hikmet. de l'Acadé- bois pour. certaine usages déterminés 
KhMit>~ d'Eu:ynte Ism11ii pa,11 conier- les e•ux du Bosphore. nou• tenon• à lui ren- mie des Beaux-Arts, chargé sur la - ne seratl·ce que pour faire des gril­
vait rlan• •a villa rl" Tokmak Burnu. dre ••tt• iu•tioo. et nou• disons que ces •u- recommandation du mini itère des Jades. Dès lora, dit notre confrère il 
Il exprim• te dAs1·r d• l• ft 01·r. G•Iam- perbr• cuir•99i•, r,onstruit• à i:tr•nds frai• Travaux publics de drosser les plans n'est pas 1'u11t d 1 · ' ~ ' • • par los arsenRux étran~ero , ,.,.mplacont uno . e e a1s1er cette pro-
mpnt, 111 Kh~dive la loi offrit. D8puis m•nne marchanrlo. ••lt• véritable "école na- de d-'tail du nouveau Conservatoire. à ducttor. entre les main& de payaane 
CA jour, lA mon11rquA n'eut plu• d'au- vnle" que nou• nurion• dû créer. r .. vu• ·•c i;; •hzad rb•~ i . rlont le plan général d1spos:mt de ressource& infimes. Il 
tre souci <jUe du pcruter constam- ce• ~up•rb-. cuira•sés 'ali~n•• nu pi•d du avait é té tracé par feu l'ingénieur faut enc~urager leur groupement en 
ment RPR rhqro cuiras•~s. Et Rare Ri P~1 "'" de Votre )fajpqté nous a toujours in•- Pôltzig a achevA •'l lâcho. Il a 1'uaé coopérahvee.. La premi~re d'entre 

~1rÂ de triAte~ rPflPxion~ ! Qno d'or{tPnt in11 ~ ~ • 

Vendredi~ Septembre 1tsl 

Un reportage au 
camp d'lnonü 

Parmi les jeunes gens du Tiirkku•1l 
D ét d-eux apes foulées par un pied humain et ui 

Le dernier souvenir que j'avais con- tres qui semblent lasses d'une to~~ea 
eervé de la fin de ma visit~ l'année lutte, vieillloa, accessibles. Ail 111~1 1, 
dernière, à pareille date, au' camp de de ce décor naturel, lee vallée& o 1~ 
vol .à voile du Türk k;;~u, à Inôoü, sont dérouléee les loties IH phll ~111 
était celui-ci : <les tentes blanches et rieuses de l'histoire turque, une 11~. 
de• lampes à pétrole j ~unes... moderne, ornée par la main de J'bOll' 

Ço an a pas11é depui11. J'ai quitté In- me, des conatructiona parallàleS , 
ônu c~tte fois également à minuit.Mon unes aur autres, des rang6es de c~, 
premier souvenir est celui-ci : béton tractions en béton, des planeurs. " 
et électricité... Ces deur ères repré- j avions, pui11 da nouveau des plane~; 
sentent deur étapes : la création et puis de nouveau des afions ... Et llC 
l'arrivée au but. rani tout cela des floh de lumière· ·~ 

L'année dernière, c'est à peine si C'est là le décor nocturne de la ci 
te train s'arrêtait une fois par jour aéronautique d'Inônü. 
devant la station hiatorique d'Inooü. Projets 
Pendant la durée de l'activité du camp . 1 ~ 
tous les trains qui paasent devant la ~e camarade Q_lJI nous ser p1 
gare d'lnônü s'y arrêtent, y débar- gmd.e, parlant à v01r buse pour lei 
quent des voyageurs et en embarquent. rév~1ller per~onne, nous . erpoae091 Et depuis deur mois les voyageurs pro1ets au au1et dea terra1~a vag ; 
qui passent voient, ceux du train qui - Là, on hangar sera érigé moYes 
ae reod à Ankara, à droite de la voie nant une dépense de !0.000 ~tqs. 11 
ceux du train pour Istanbul, à gauch~ voue >' , " n.~ combien les p1erre:b' 
de celle-ci, d'innombrables ampoules !a. mam-d œuvre sont à bon mar ~ 
éléctriques qui clignotent dans la 101, vous pouvez admettre qi:ae le PJI~ 
nuit, au milieu de la plaine. On se vel,. hangar sera de proportions te /i 
demande . qu t1 pourra recevoir 200 plaoe0

01 
- Est·d11 une fabrique que l'on cons· C'est là d'alllei:are le nombre de ce 1 

trait ici ? dont none dtspoaons aotoellellle.~1 
- Uo~ noufelle tillA est-elle en voie Etant .donn~ que l'année procb&1 ~ 

d'érection ? l'effectif des élèves da camp sera 1,1 
. . . . . d bl 1 . bl 101• - y a-t-il une d1v1s1on de l'armée qui morne ou e, ea .1mmen ea ao ,. 

campe ? ne eeronl pln1 suff1aanl1. On en oo~, 
Autant d'hypothèse& qui trouven 1 truira donc de. n~nveau:r .parallê 

leur confirmation dans le camp de ment à ceux ql11 e:11stenl d41l . . 
vol. à voile d'lnôoü. C'est une fabrique Voye1·vou~ ce sommet aigu, en ~1 
qui forme la génération aérienne tur· oe ? Nous lui avons don~4 le nolll ~ 
que. C'est une institution qui ee crùd . so ·nmel C. Nous conelru1rons une~ 1 
la ville aAronautique turque eat en' te qui noua permettra d'y porter &11 
con•truolion. ment no1 planeurs. , 

Et il n'y a rien ici qui différa d'une Voue im.aginez l'impott!lnoe du bl'"1 
armée : c'est une brigade aérienne pour nos ieno01 gens qat ae lèveol

1 de filles et de garçons prêts à ee te- 4' h. 5 et travaillent jn1q11'à la n01. 
nir. le cas échéant, au~ ordres de la Cette année, uou1 atone con.atruil ~1 
défense nationale... beau bassin. Noua sommes en train 1 

Ces jours-ci, dan11 une des innom- l'élargir actuellement. C'est dire q~1 
brables plaine• d'Anatolie ressemblant les plans de l'architecte. le rabot 

1
d, 

MUSEES à celle d'lnônü, les voyageurs se de·' menuisier, l'enclu~~ o~ l'on b!lt la 1
0 

1~ rerloutable lunette lui rév(llftit un til.oment rl~penol'. La sotlsfactfon ,1• fair• ad- oppor tun de réduire Ilôgèremeot la ellllB pourrait être créée l !;!ile. 
d(ltail rlA la teuue VP~timentairP de m1rPr ""tte flolte ne vaut pa. les million• façsdo de l'immeuble et d'en nrcrotlre 
""A offir.iers de marine qui laislât â qu'elle.a coûtés". . . h ! rofon1lenr ; d'autr es modifications 
rl~eir"r ! L" conpable était llURAitôt. Aali na~~ romoa1t An•mt., uJJ e la11ce de détail ont été égalemeut apportées 
r•poet~ A l'ordrA a••c accompagne · coi:itre lea const~uctions en fPr. Son au plan . Comme on dispose déjà de! 
m•nt d'unfl brird~e de ces locution• point de tt10 Ata1t '111• lor~q110 le h'li• cred118 rnfoe Mair,: s, ri an ne s'opposera 
truc•1l11nteq dont le sultan, parett-il ahoorle rlane le pay•. il P~I fo11 d'11nhA· pluR à ce qua la construction •oit eu­
aimait fort à ~mailll'r sa conversation.>; t~r fnr~ cher. dM n'1.•irn~"" .m~t11l quo t rAp riso tout de suite. Dè& l'élabora-

LBS 

La réfeetion des remparts mand.ent ~P qu'est une autre création ne manquent pas 1c1. Nous u<?nB be~1; 

L11 panificition de la Crète avait ••~ls certa10s paya d Occident pro- tion du cahier des ch'lrg ·s, ou procé­
nermiA d'amAner à n•u prè• toutq la dmeent avec profit. Il faut con~id ~ r•r d.ira aux adjudicatioas. Quelques er­
flott" ~ I•hnbut. D~aormais son • ao- quA la rontro~•r•• Pntrii IP.• parl•••nq propl'ia lious seront n êMqsaires. 
tivit l\ n allait être limitée à deur «Ira- "t.le~ ~dvers11req ri•• n•vir•• An fA : 

La Direction des Musées a élaboré 
un progrnmme de irois ans pour la 
réparation des remparts d'Istanbul. 
Tout~fois, la réparation urgente de 
certains secteurs de la muraille s'im­
po1e, faute de quoi, Ils menacent de 

Vf>rl~M • n•r an : en lité, elle quittait faiq~1~ .rage, à c.q .mom•'1t '.à d1•1s Io"." 
111 Corne d'Or pour ~lier mouiller de- les .m1heur m~r.1hme~; Aah Tl'~' nurA1I 
v11nt DolmabahçP,•fin de saluer au pu- P.u. mvoquqr ~ 1 ap~m dA •a thà•e.­
Mge tP •nlt•n, IA vendredi. quand il s1 ~nsou!en?b e gn !'lie nri•l• n1r01.••A 
~" rPnrl~ i t à ta PointA rlu SarRy pour B!lJOuri h111 - 1 aOJs ~q p~·•onn1lit~• 
y faire ••• dhotions ; en hiver, elle Rlllfl'.UhàrAmant iu~or1s.IM rln Mltl\ 
r e 'ltro it tlll B'l•nh'lra nour a1Jer mallàre. 11 co'1.clu11t en renomm~n­
mouiller en 11mont da~ 1e·~r ponts. dant de ~e déf'l1re au plu1 tôt de la 
DA m11nœuvre• d'en••mble point, ni flotte omrassAe A~ de la rem~lace ~ p1r 
mêmA dA sortie' ,.11 haute mer. des vap~ure relativement petit• l\ m'"· 

Le fait suivant, rapporté par un té- chs rapide pouv1n~ transnorter des 
moin anglai•, (2) indique à quel degr~ troup.es et du matArrn~ tiQ g ·MrrA. 
rl'inexpérience était parvenue la Mats com!Dent aurait-on assuré. en 
flotte à ce rl\gim 9 : Le lnndi 23 no- cas d& ~esom, leur convoyage et leur 
vembre 1874 At•it le jour fixé pour le prot~c.tion' 

Le eimetière de Zincirlikuyu •'effondrer totalement.C'est notamment 
0 :1 a eommeucé ta conRtrt1 .ition des le cas pour la fameuqe Porte Dorée 

alM"s carrossables et pour les piétons qui doune accès du côté de la muraille 
qui trnver> e"ont le cimetière " mo- extérieure à l'enceinte des Sept TourR. 
derne • de Z iucirlikuyu. L'Assemblée La direction des Musées a décidé en 
de la Vi lle ayant décidé que deR frais même tempa de procéder au nettoya· 
d'inhum1tion différent" s~roo t perçus go du célèbre. cpuits des condamnés 
des pau vres, d ~8 g eos de condition 1 à mort>i à Yed1kulo et de ses environa. 

La comédie aux cent 
actes divers ... rAtour de la flotte en Corne d'Or. let, 1\ n.ons faut c,nnatatar ~"" l~cllno 

D• puis quRlquea moi•. on nait ram- dans les idées de t. ~omme d Etat t~ro . 
phn~ les mécanicien~ anglais du Mah. ~o r~uno,he., vo101 une sui.ie:.<1st1on 
mudiye, par un personnel turc. Celui- qat, au1ou~d ~111 encore, -mutatis mu- . d fé 1, ci tAnt1t en vain dft metlrA en mou•e- tanrt.1s- na rien. P.erdu de son ac · Abordage !'0 ami, ans u~ ca ' avait tué, par 

., • t 1 t• Il Il t d 1 t .. . madvertaace, d un coup de revolver. 
ment la pes<tnte ma••e du cuirassé ; ~a 1 "· c~nset ~· 8 remp.acer a Le motorboat Hudaverd1, du patron Le meurtrier Alaeddin pr· d b · 
les nouveaux m~caniciens se trom- Cie O:qmameh, qm apoarton1til à la C~mal Kaplan, avait ch1rgd du sable 100, avait fait mine de' tir~~ e~ 1 ~\~-. pèrent, faillirent être étoufflis et brû- l~ste CIVIie, par ,•me Somé~~ P,ar a~· à Y~lova, à dest1na.t1on de notre port. Soi;i camarade, craignant des compli­
lés p"r un jet de vapeur provenant lt~ns P.ourvue .d.an Con~e•I d i\'trni - Arr1V1~0 dan~ la DlJll p1r. le travers de , cations, avait voulu l'en empêcher. Et 
d'un robinet onvert par mégude. De ms~ratio:i et dirig~e .par .un de •e.g Harem, locahté de I~ côte .qui se trou- il avait reçu la balle eu pleine poitri­
guerre lagse, il• déclarèrent que les actionnaires.Le mat6rtel e:r!stant aurait ve à peu près à mt·chemm entre Ka- ne. 
machines étaient avariées et que l'in- été cédé à 1 ~ no.uvelle so~i~té contre ~ikü~ et Usküdar, l'embarcation av.ait Le tribunal a condamné Enver à un 
tervention des méc.,niciens anglais de un paquet d !lchon~ de nleur C'lrras- 1et~ ! ancre et ses quatre homme~ d ~· an de prison pour meurtre par i _ 
I'arRPnnl g'imposait. C'egl grâce à cea po.ndante qut •eratt d'venu la nro· q111page, étendus sur le pont, JOUIS· dence. mpru 
derniMg que le cuirassé put regagner prtété peraonn.elle du c~ef de l'Etat. saie nt d'uu sommeil bie::i gagné, après 
enfin l'eatnaire. L~s autres achon9 .auraienl été sous- une rude journée d'efforts et de tra· . Le mari trompé 

La flotte de transports critee par le ~ub~ic. vail. Le tribunal dit des pénalités lour-
Un auteur peu •aspect de tendresse L é~ilo~ue Vers minuit, un conv0i... malodo- des a rendu sa sentence à l'égard du 

?n~ers les Turcs 13) qui rapporte cet Ce testament d ~ah P8 •;'· dont a~· rani passa non loi::i du Hüdaverdi. Il nommé Re,ad, convaincu d'avoir tué 

1dent1q11e. Et ils y voient aussi dei concev01r largement nos pro1eta ; 1 
oon:;tr1rntions en béton et dea lumières ee rMlllent toujours trop petits el 1roP 
électriques qui flamboient : Karabuk.. étroits ... 

Un ne nos compagnon~ d~ voyagl 
a souhgné tout de suite cette analo ­
gie. 

- En allant en chemin de fer, dil·il, 
on cherche du regard ces lumières. 
car chacune d'elle nous apporte la 
bonne annonce d'une des nouvelle;i 
constructions que nous appelons de 
tous nos çœux. 

Déoor nocturne 

Sept à huit voyageuri sont de•c en· 
dus avec nous à la station d'lnônü. 
Chacun était appelé au camp oour dei 
affaires qui n'avaient absolument rien 
de commun entre elles.Non• avons pris 
place dans l'autobu• qui nous atten­
dait. 11 était près de doux heures dix. 
~près les lumières blanches,on aper­

c.011 des lumières roi;ges rangées eu 
hgne. 
~. C~ sont des signaux, me. dit·on, 

qm md1quent aux avions qm pour­
raient venir qu'il y a ici 110 terraiu 
d'atterrissage favorable. Eu outre, 
nous avoua des avion • et des pla­
neurs qui prennent l'air pour des 
vola intéressants, pour effectuer des 
essais, battre des recorda. S'ils veu­
lent atterrir par temps de brouillard 
ou tard dans la nuit, ce n'est que grâ­
ce à ces signaux qu'ils peuvent facile­
ment trouver le terrain. 

Le vent d'lu~nU , 
Il faut ae lever d amain à 4 h. 5 ... o-1· 

à 7 h. le prhident du Türkku,u, le d~ 
pu té de Çoruh,M. ll'uat Bulca, •iondt r 
au camp à bord de l'nic>u dirir.-Â P' 
la fille d'Atatürk,Mlle Sqbih1 GôkQaO·. 
11 y a toajonrs beaucoup de chol6'. 
que, nous autres journalistAS, nous~~ 
nons à apprendre de la bouche 

0 Président du Türkku~u D'ailleurs. 0 

m'a expliqué qu'il n 'eu guère pos!ibi' 
da continuer à dormir quand la gigG1~ 
teaque cloche du camp a commencé 
sonner pour rhaillar le5 6111•es. 

Au fur et à mesure que l'ou s·~P1 
proche dqs montagnes auxquelles 01

1 adossé le camp, la fraîcheur d11 .eo 
s'accrott. C'est là le graad veut d'[O' 
ooa, le vent puissant qui élève veri 1a• 
nua1res, aaus moteurs, eani bouzio1' 
sans machines, les giiianto•qnas pl•· 
neure· Comme je 11'a1 pa11 de j1quell8· 
j'ai froid. flette temp.\rature e•t o•il' 
d'Ankara à fin seplambrd, c1llo d'(l' 
taobul à fin octobre. 

Mon camarade de c1mp me dit : 
-J'ai .fait l'épreuve. Cet air a 1' 

propriété de hAter la diiiestioo el dl 
fouetter l'appétit. Je D3 plaisaate pa1 

essayez ... 
Quelque tempa plu~ tard. dnant d~ 

fromage fraie du « n 1hiye • d'JnliO~ 
dont le deiiré de barre n'in11pire oO. 
cuo doute, devant le pain du camp Q~; 
fleure bon, et devant une tasse de tn 
fumant je constate que les affirmatio0

1
1 

de mon ami n'étaient nullement d 
p\acées. 

m~·dent avec unP visible satisfaction °?08 . deR .auggoatione QU il contq·utt s'agissait tles mahonnes qui avaient sa femme Fatma d'un coup de cou­
r~nd h ·J :nmage toutAfois à l'erpérience n ,a 1a~a•.s reçu un commen~ement déchargé en mer leur cargaison d'or- teau, l_la suite d'une querelle survenue 
que h m'rine turque avait acquise d appltcat1?0 • offre eurtout,.un. mtérêt dures de la ville et revenaient au port au 1?g!s du mEoage, aux environs de 
rlans l'embarquement et Je débarque-1documentatro en ce •ens qu il tllugtre. à vide. L'une des allèges de queue Çadircilar. Au:r termes de l'article 
ment des troupes. En janvier 1875, la fort n~ttement le mécontente!Ilent qui du convoi, entraînée par le courant, 4' 9 de la loi pénale turque, Refad a 
flollA de transports entretenue parai- rêgna~t ~ana le~ c,las•.es éclatr~eil de vint heurter violemment le motorboat. été condamné à 22 ans de prison 
lèlement à la flotte de guerre et deeser- la nahm., •I QlJI n av.ait pas. Irait 9 eu- Le choc fut fiol enl. Le Hüdaverdi eut l~u~de. Toutefois, considérant que la 
'ViP ~ga l ~ment par le personnel de le~ent 1 la. f~çon dispendi~uie don.t / une voie d'eau.Lourdement chargé de vtcltme entretenait des relations adul­
l'Et~t ne co~portait pas moins de. 10 6.laient ad,mtmstré1

911 les affa•:ea mari- sable , il coula tout de suite. Ses oo- ~rehs avec un menuisier, un certain 
navires à hélice (désarmés) 90 vav1ree hmes de 1 ~mptre · Lea gaspillages de cupauts eurent un réveil plutôt brus· , e ~ed; que !'accus~, se trouunt à 

La course de la station a11 camp 
dure on quart d'heure. A l'approche 
du. camp nous apercevons des pieux 
peints en blanc qui délimitent le ter­
rain d'envol. A la porte le factionnai­
re de nuit nous accorde le droit d'en· 
trer. L'accès du camp est interdit la 
nuit aux étrangers. Dàs le premier 
abord, uo•JS sommes frappés par la 
diRcipline militaire qui y règne. 

Quoiqu'il près de 1rois heures, per­
sonne ne eonge fl aller dormir. Caux 
qui sont venud en milme temps que 
nous a'eatretiennent avec lei peraon· 

Afin de prendre au moins uae heur~ 
de repos, et ne résistaat plus à l'm911• 
de couvertu:e1 rougH to•1tel proob ·~ 
j D m'étends eur le lit. Tout le calll 
concentre dana le rapJJ sn énergie; 
en VU9 de l'aclivit4 qui c1mmrn.c,r1 

avec l'aube. 0 1 11'ent~aj q n le b-ll 1 
des moteurs qui a~11ure'.lt le o>ara01 

éleclriq U9. Q rnlle v;iir d' ro 11iguo1·" 
Une lumière éleotriq 10 q Ji vieat d' 

deh1ra dassine, sur le mt1r blanc, teJ 
m~HerQJ'ltS di l'<n>Jt la ~ . ,,,.,. 

à. roues e.t une cinquantaine de n~- la cour éta.1~nt sévèrement commentés quo au contact dg l'eau... 1 hôptlal, avait été avisé de oes faits . 
vires à voiles. Dana ces chiffres ~tait dans 101 m1heux bourge01s, fortement que ~alma, enfin, à qui il reprochaii 
également comprise la flotte de l'an· atteints par des manœune1 financiè- Entrole~psi le p~tr~n 

1 
du remor: son 1nc~nduite, lui avait répondu avec 

cien •Fevaidi Osmani e» ui avait prill ras t.;méraires, et jusque pa~mi le queur ava! 8 oppé. rms nmmes q~t u.n cynisme révoltant, a retenu les 
le nom d'« Aziziye ! ri'q l'avàuement people. On sait comment quelques mi- s.e débatta10nt désespére!Ilent au m1- mrconstances atténuantes au profit de 
d'Abdül Aziz. Sou• ta direction d'ad- nistre tlnergiques, ayant à leur tête heuê d~: fl~ta et di9-~ nlJltlurent être ~efal e~ a réduit aa peine des deu:r 
mini•trateurs habiles et consciencieux l'ambitieux Hü•eyin Avoi el la libéral ret c: t s .. & qua r~ ~T ~ tspd~r.ull. her~, s.011 à 7 ans el~ mois de priaon 
se• effectifs, qui se composaient a~ Midhat, décidàrent la déposition du à est' :~•a rescap s d aient a1. eu ra ordma1re, au lieu de la priaon lourde 
début d'une •ingt.,ine d'unités a'é monarque. Il est curieux dg constater I ~01 1 vanoms et evront &ubtr un prtlvu8 par la loi. 

· ' · fi tt · •t d · traitement approprié. laient développés. Ses baleaux entre- que la o e 1oua un ru e e prem10r U 
prenaient de longe voyaies en Médi- plan dans cette opération. Tandis que 1 , ne .enqui'lt.e a élé onterte .eu vue 
terrau~e et en mer Noire. Enfm ïe dans la nuit du 29 au 30 mai 1876 1811 d étabhr le9 etrcoastancea da s1matre. 

A 18 a.ail' 
revenus e'Plant semiblement a~rus8 dignitaires de l'ampire réuuis dans U bll 

' I' · • d S' k ·rat é n ou on avait proclldé à l'élaboration d'un e.ncemte sure tl _ ara. e pr pa· 
règ'ement intérieur et l'on avait dres- raient en toute hale la p rocla!°at.•on 
~;'\pour la première fois un inventaire du .nou9eau sultan, Mural V, 1 ami ra l 
~l ri • u x <lu matériel de l'administra· Ka1serlt Mehm~t pa~a se rendait à 
lion tMnt fiott 11nt qu'à terre. bord du Nesudiye pour veiller P''"son-

• La Turquie, note le commentateur étran- nellement li l'tnvesti9sement de Dolma­
ger. auquel li a été fait allusion plua haut,(3) a bahce du côtù do la mer. R edif pa~a, 
tou1ours attaché uao grande importance à sa président du coneeil supérieur de ln 
flotte de transport•.Vu l'étendue de l'Emplro f · · . d ô 1 
et Je grand développement de •on littoral g11erra, PD a1sa1t autant u c t~ de a 
les transport• maritimes •ont pre•que \Ou- terre, avec deux bata1l1oas. uorsque. 
1ours, pour •es opérations, les voies leo se conformant à 1'1néluctable nécess ilé 
•.ùrea et le~ plu• rapid.es. If>rs de l'iasurrec- Abdül Aziz quitta AOD palats pour 
uon en Cr.te, un navire a vapeur a trana- aller s'installer au Vi~nr Sarny qui lui 
porté, en un Jtul voyage, 2 . .ioo hommes avec . . · . . 
leur 1natériel et leur approvisionnement né· était assigné comme res1de1ce, tl eut 
cessaire. C'est également par mer, par le l'amertume de passer une derniàre 
golfo de Klek, que la Porte envoia ac1uelle- fois au milieu do c aa • flotte celte 
men• (IS7fll dca renforts aux oorp• opérant flotte qu'il avait tant aimée et 

0

de la-
f.- Sermet Muht3r Alu•, le "Tan", octobre quelle, à l'heure de son dés a Atre, au-

1936 . . cune voix ne a'~leva en sa fa•M•r ! ... 
2. - Lew1• Ferley "The dccline of Turkey" G PBl:U:I 

London 1875 . · · s. - Franz Crou•ae, •La ptlninsul• gréco- (Tous droits de re1roducllon et de Ira-
;; ave", Druxelle& 1876 uuetion réservés) 

Le m<:rchand de fourrures Bedro~. 
établi à Sulhn bamam, s'est adressé 
à la police pour dênoncnr lee faits sui­
vants : li avait quit(é son gilet dans 
les ve s pa~iennes de Yenicami et l'a· 
vait euspendu au mur. En partant, il 
oublia ds l'emporter - oubli d'aatant 
plu• regrettable qu'il avait dans ses 
poches 90 Ltqs et une montre en or. 
Lor@qu'il s'aperçut de son inadver­
tance, il revint sur ses pas en courant. 

Le clou était toujours là, planté 
dans le mur. Mais le précieux gilet 
ava.t disparu! 

La police recherche le possesseur 
actuel autant qu'illtlgitime du gilet, 
de la montre et des llO Llqs. 

Meurtrier par imprudence 
Oa se souvient de l'aventure de ce 

j• une homm~ qui, en plaisanta~! a\O'ac 

Il Y avait à la prison centrale un 
d~tenu particulièrement dangereu~ et 
v1oleot. A l'époque où il était encore 
ga:ton de café, à Tophane, il s'était 
prt~ de querelle avec deux clients, en 
avait ~Jessé l'un à coups de couteau 
et ava11 été mattrieé au moment où il 
~e dts~osa:t à tuer l'antre. En prison, 
11 ne ~ élatt guère tenu tranquille. A 
la SlJlte d'une contestation surgie à 
propoe ... du badigeonnage des mure 
d~ sa cellule, il avait arraché le pied 
d un b1·asero ( cmangab ), l'avait lon­
guement et patiemment frotté contre 
la pierre, de façpn à le rendre aigu 
et en avait frappé mortellement son 
co-détenu Fevzl le Manchot. 

Yusuf a comparu hier devant le 
tribunal dit des pénalités Jourdes. La 
cour, constatant que ce redoutable 
criminel n'a pa11 18 ans révolus, a re­
tenu ce fait comme une circonstance 
atténuante et l'a condamné l 6 ans et 
8 jour11 de pri1on lourde. 

nes intére11sées. 
On a qualque peine à douner à cela 

le nom <le camp. Comment vous d4cri­
re Inônü 1 Une grande place longue 
de plusieurs kilomMre11. D'un côté 
certaiues roches aussi hautes que 
vous pouvez lea imaginer, aur formes 
rades, aiguë•, qui n'ont jamais été 

que q11i e'agite au b111diso1 fd. R ''; 
n'est plui b.au, plt11 !IJleJd \1, ql· 
l'éleclrioit4 eu~ 01 ~li où le pltr>'a ~1 1 

con3id~r~ Cllllll U 1l1t1. ,, 
(Da l'Ulus) Cl!:ll\.r, K•Jr.\. 1 

Au cours dt! l'escale du Hamidiye Il Samsun nos jeunes aspirants de 
marine déposent une c11uronn1 au pied du mom1ment d'Atatürk 
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CONTE DU BEYOGLU 1 ~e_tous Heure que cela me ferait a·i plaisir ... 

M t Vous voulez bien T es aman s. Oh! mon ché-ri..-.... ~-

t . 1 UnB dslégation dB paysans 
. BconomiquB Bf 

-~- _____ @§ '*'------ -------- -

f •innnct·B~ rB 1 semence de boeur e1 de brebis. vine,4o cio eriviron p:iu b r-cA 0~ • 
Les obeervations micro~nopiqu•P, et· A l:i su,lè de hons r~-11ltal cibler :u 

fectuées par le direct~ur de l'Institut par l• ~ exp6ri1>1 Je pff.- 'Ué&M ju•qu'll 
z~oprophyl.aotique d'Addie Abeba, ont 1 pré11~ut, on . ommc .cora b1en1ôt ma 

e fil 01 croatES rEÇUE par LBS possibilitÉs d'sxportation 
du raisin dB tablB turc 

fait. ressorltr 4ae ces semences sont tesa11 rle f~ooodation arlific1elle d'a· 
achvea dans la. mesure suivante : 80 nimaux indigènes, au moyen de 19· 
010 pour ce QUI conc~rne la race bo. I mencee provenant d'Italie. 

M. 5toyadinovitch 
l'le'g.•ade, 1er. A. A. - Le prhident 

Je sais ce que vous pensez et ce du conqeil et ministre des Affairas 
que tout le monde dit de moi : je ne étraogàrn, M. Stoyadinovitch, reçut 
suis pas une femme sérieuse... une délégation des pay3ans croates de 

J'avais de uombreux amis, je sortais l'arrondiqse!Jlenl de Sousak et envi. 
avec eur, j'ai dansé comme une folle, Irons. A la tête d• celle·ci se trouvait 
j'ai beaucoup flirté ... Donc, j'ai eu des l'ipdustriel TeHkitch. 

Par Henri BAUCHE 

am~nts, n'est·ce·pas} En bien, c'es~ Après que la délégation eut salué 
vrai ... Non, ne m mlerrompez pas. le Président du conseil comme son 
C'est vrai ol ce n'est pas vrai.··. Vo~s chef de parti, elle e'rpou le3 néoes­
savez que la mort de mon mari ma sit6s de la région. 
causé u.n grand, c.hagrin? Ça n~ Le oré~ident e 1tenjit neo la plu3 
prouve rien : on n aime pas son mari grande attention les vœlx erprim<!3 
d'a~our, on l'aime comme un excellent par la délégation à laquelle il promit 
amr, un parent très cher el, naturel· son aide. 
lament, en mort vous fait beaucoup de 
peine ... Je n'étais pas amoureu~e de r • 
Pierre, bien qu'il fO.t ch~rmant, à tou3 uD SCIBRCB 
points de vue. Dans ces conditions. t I b f .

11 
1 j 

une temme comme moi, ~1égan1e, en· B a D il! B pOUP 1 aut arc B 
lourée d'hommes sédursants, cette 1 

femme-là trompe son mari, c'est 
évident !. .. Ce que je di~ là vous esl 
bien désagrêable ... :\lais ayez un peu 
de patience, mon cher ami ! je vais 
vous dire comment j'ai trompé m~n 
mari. 

Je me suie mariée lrès jeune. Pierre 
était joli garçon, aimable et intel· 
ligent ... Mais à celle époque, je n'avais 
pas envie de ma marier, surtout avec 
lui. Pour me taire changer d'avia, 
tout le monde s'y est mi•. Lui, de sou 
cOlê, il a insisté. Trop. Mais il n'est 
pas toujoun bon de réussir aine!, eu 
amour. Parce que la victoire obtenue 
de cette manière n'est pas définitive 
el peut engendrer des défaites. 

Rom-. ter seotamb•a. - Dl 4 au 11 
sept~mbre proch1in, aura lieu à Bolo· 
gne la 27me réunion de la Société ita· 
lieune pour le progrès des sciences. La 
9ille de Bolo~oe a été choisie par le 
Duce pour célébrer tla mêm9 temps te 
856me anniversaire de l'Université, el 
le Grue centenaire du transfert provi· 
soire de l'CJnivereilê, de Bologue à 
Castel S. Pietro. 

Ce Congrè1 doit réunir lea plus il· 
lustres savants de l'Italie. Les travaux 
traiteront le thème : c La science et la 
bataille pour l'autarcie., el oonslilue­
roal une revue de loul ce 911i a été 
réalisé dans ce domaine. Il a en déga· 
gara aussi le caractère tout à tait na· 
lional des méthodes de travail scienti­
fique en vue de l'autarcie. Le Oongrè 1 
terminera par un pèlerinage à Predap­
pio. 

Monuments à M~P&oni 
et Branly 

Paris, 1. - Le maire de Vimereux a 
constitué un comité pour l'érection de 
monuments commémoratif~ en l'h:i 1. 
neur de Marcoui et de Branly. 

Banca CommsrcialB ltaliana 
Capital enfüremeot Te™ et résene1 

Lit. 8•7.698.198,9& ---Dtreotlon Centrale ltrri..~• 

Fll1alea dau• &:ante 1'.tTALt8, 

lBTAlrBUL, IZMm, LOKDBBll. 

lllBW·YOBB: 

Créations à !'Etranger: 

Du Bulletin mensuel du ~Türkofis,, : , ci-bas, la production moyen ne de rai· 
Grâce à sou climat excapl!ouual, son sin frais pour les a nuées 1933·36 peut 

ciel limpide et enaoleillé et à son sol être évaluée à 913.641 tonnes. Sur ce 
fertile, la Turquie est uu pays viticole total, ou sècha 400 000 tonnes , soil 
el frulicole. 44 010 de la production; ou utiliee 

Suivant une statistique élaborée en 25().000 tonnes, soit 28 o1o de la pro· 
1933 par la Direction Générale de la duction, pour la fabrication de vin de 
Statistique, la superficie du pays ré- •pokmsz» el autres el l'on conso~me 
couverte par les. v:goes. s'élève à le :J 250.000 tonnes rsstantes, soit en· 
345.982 hectares. S1 l on aioule à ce core 28 010, sous forme de raisins frais. 
total les vignes crMes durant les 5 der- Le tableau ci-bas indique la produc­
nières années, on peut évaluer la sur. tion totale de raisins frais de tous nos 
perticie lolale de nos vigaoblea à plus vilayets pour les années 1933·36 et sa 
·de 400.000 hectares. proportion comparativement à la pro-

Aiasi qu'il appert des statis&.ques duction gênérale desdils vilayels : 

La production des zonas agricoles 
(En tonnes) 

f933 193-1 f93S 1936 
Pro p. 

ftfoyenne % 
lre zone agricole 85.536 90.091 139.256 166.789 120.418 13,18 
211me )) » 236.419 236.512 364.470 283.402 277.701 30,39 
3ème » » 60.736 53.423 60.416 39.966 53.635 5,86 
4ème )) • 99.366 146.140 129.605 107.906 120.754 13,22 
5bme )) » 11.527 7.224 6.697 2.906 7.088 0,78 
611me • • 57.744 136.306 83.321 122.764 99.784 10,3~ 
7ème " • 17.842 9.478 11. 774 9.303 12.099 1,32 
811me • » 49.442 46.481 87.702 53. 768 59.348 6,49 
9ème » • 156.888 155.268 184.031 l3a.051 158.559 17,5 5 

---- -·-- --··-- -·--- -··--
Total: 775.449 97g,924 1.053.272 9!U.8W 913.641 99,61 

100 
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Zone de de l'Esée Banderma, Edinoik, Erdek, Geml ik el ''.. 
La principale zone de la production Buna ail baissé da os une mesure re· 

laal de raisin eec que de raisin de marquable, grâce à l'importance que la 
table est celle de \'Egée. La produc. population prête ces temps deruiere 
lion moyenne de celle zone eu raisin à la viticulture celle·ci a connu un 
trais alteinl 280.000 tonnes. On sèchA nouveau développement el a commen· 
85 010 de celle production, soit 240.000 cé à progre3ser avec uae gr1nde ra­
tonnes, et le reste soit 15 010 esl con pidilê. 
sommé frais ou utilisé pour la pro. Las raiqins de la qualité < ç1vu~ » 
duclion de via . Produits à Tav~aali, Tav~anal, Gebze, 

Au point de vue de la qualitê, la Kararmùrssel el Bozcaada sont les rni- Cl 
production de ta zone d'Izmir et Ma. aias les plus appréciés vendus à h· 
nisa est compo11ée dans une propor- taabul. Les raisins de Bursa, Muda· 
lion de 85 010 de raisius sans pépins. nya el Gemlek, des qualités «razaki» 
Les raisins sans pépins longs portent • Kurt » et muscat dit de H1rnbourg! 
le nom de Sultauins, spécialement les « yapinc'k ·de T~kirdag, Gelibo · 
ceux d'Urla el de Karaburun; les rai· lu, Lapsek:, M:üretté et f;hrkoy soul 
sins à grains ronds sonl produit~, en les vari~lé11 les plus recherchées à 
général, par la zone d'Izmir et ses eu· Istanbul, 01 q;iise vendent à bon prix. 
virons, la plaine de Ouma, Menemen, La récolta en a lieu, en g~néral, à fin 
Manisa, Torgutlu, Satikli et Alafehir. aoO.t el en septembre. 
La récolte de celle catégorie de raisi,1s Lee raioio• dea qualit6s dites • rai· 
dure jusqu'à la tan septembre. sine uoirs d'Amasya • et« Hafiz Ali • 

Un ;ooin de)l'Ez:positlon " Dix ans de 

a.u Balkevi de Fatih 
pre11e turque. 

Bouve;ment Bar1t1 
---XWil4<i "'~~ 

Pirée, 8rfndisl, Veni•e, Tne.i1tr. PALESTINA 

Lee primeurs de raisios noirs dits d'Edinoik el d'ErdPk el ceux de la 
•yerlikara» commencent à mûrir à qualit~ dite « Mütküle ».des ouviro11s 
partir da j uillel. Les raisins de celle d 'Iznik peuvent demeurer sur leu ra 
catégorie sont produits aux environs branche.; jusqu'à mi·octobre. 
d'Izmir, dans les régions de Bura, Les raisins d'une qualil~ similaire 
Burnova, Seyd1koy, B .. lçova, Bozkaya a:i • yapincak • des vallées de Sabau-

dts Quais dt Galata tou.s /tJ Vt'ldrtdis 
d 10 hturts prlet.t'f 

F /lRf>l[ANl 
PALESTIN\ 
F. GRIMANI 

, Sept· 
9 Sept' 

16 S.i pt. 
2J Sept. 

... 

Je me sui1 donc mariée à un hom· 
me tout à fait digne d'être aimé, mais 
que je n'aimais pas d'amour parce que 
la destinée n'en avait pas décidé ainsi. 
J'ai élé une bonne épouse et j'ai fait 
tout mon possible pour Je rendre heu· 
reux. Je suis certaine d'y êlre 
parvenue, du moins jusque vers la fin. 
Il ne pouvait me demander d'éprouvAr 
ce que je n'éprouvais point, mais 
comme il ne me connaissait qu'ainei, 
11 ne pensait pas que j'eusse pu être 
autrement. .• Tout allait très bien pour 
lui comme cela. Mais, moi, je n'étais 
pu satisfaite. J'ai cherché ailleurs. Ce 
n'étais pas lrès difficile dans noire 
milieu ; j'ai trouvé tout de suite, 
plusieurs fois, souvent.. Alors les 
choses onl tourné autrement. P1errJ 
savait bien qn'il y arnil pour lui da::is 
mon cœur plus d·affeotioa que 
d'amour ; mais quand est venu lq 
ch.aalfement il .a imaiiiné que cette 
fots 1 amour éla11 entré en scène. Il 
1'e1t trompé, je n'ai pas pu le dé­
tromper : il aurait cru que je le 
:rompais. C'01t difficile à exprimer .... 
Ces hommes qui me plaisaient, com· 
me une toile que j'étais, j'y pensais 
sans cesse. Je les admirais l'un après 
l'autre, j'en rêvai1, je me voyais, je me 
sentais_ dans leurs bras, j'étais heu· 
reuae ae leur présence, de leurs car. 
re1ses, dn leurs baisers. En imagi· 
natiou ... Quoi? Quoi ? Qu'est-ce que 
tous ditea 1 

Banca Oommerciale ltaliana (France) 
Parie, Marseille, Nioe, Me,1t >n' C·tn 
nee, Monaoo,Toulouse.Beaulleu Monte 

OarJo, Juan-lee~Pin", <iaqnblttno11., CMa 
roc). 

el Manisa. c~ el de la Sakarya ainsi que les rai· Pirée, Nap1e., Mu•eHle, Gèn.• 
Les raisins à gros grains blancs.dite sms blancs à pépins de ta qualité 

OAMPIDOGLIO 
FENIOIA 
MERANO 

3 Sept. 1 
8 Sept. 
2~ Sept 

i t7 beur•• 

Mais oui bien snr en imaginalionJ! 
Je n'ai été la maitresse d'aucun 
d'entre eux. Des rêves de femmn, 
voilà. Mais cela m'avait complètement 
~hang4e. Dans les bras de mon mari 
Je pensais à un autre, aux autres. 
Al~rs ce n'a plu1 été pareil. Ni pour 
m01, ni pour lui. .. 
, Les noms ? Pourquoi? Oh ! pour 

1 importance que cela avait. Tous 
ceux qui étaient intéressauts. s;' vous 
tenez à êlre jaloux, vous aurez tort à 
faire. Mais vous auriez tort. Ils ont été 
~ mo!, si vous voulez, mais moi je n'ai 
Jamais été à eux. Jamais. 

Un jonr, vous êtes venu. Aussitôt 
vous êi88 entré dans mon cœur. Avec 
voue ~a été loul de suite absolument 
différent. Oui, avec vous je ne 
Pouuis pas me livrer au même jeu. 
~Oire image était, pour moi, sacrée. 

arce que j11 vous aimais. 
.Alors mon mari a cru que, m'étant 

llllse, à telle époque, à l'aimer, j'avais 
tout à coup cessé de l'aimer. Et je 
•aia que cela a élé pour beaucoup 
:ans sa maladie et dans sa mort. C'est 

partir de ce momenl·là qu'il a corn· 
illencé. à .décliner. Mais je ne pouvais 
~as IUI. dire la vérité, c'ent été pis que 

e pires mensonges. Ainsi c'est à 
aau11e de vous qu'il est mort et c'est 
lltoi qui, à cause de vous,l'ai tué. 

Voua comprenez, maintenant ? Et 
~nus voyez d'où vient ma réputation? 
h.e me suie compro~ise avec tous ces 

01'1Unes. Compromise, voilà, rieu de 
Plus. Eux, ile m'ont men li. Ils ont men li 
P~r omission. Quand les gena leur al· 
~~tbuaienl ma conquête, ils n'ont rien 
d)I, il1 ont laissé croire. Mais aucun 

eux, toue entendez, aucun d'eux n'a 
•u de moi quoi que ce fût. 

Même jamais je ne me suis laissé 
91Dbrasser. J'ai été, je J'avoue, aePez 
frà_a de le faire. Plusieurs fois, Mais 
rj>UJours quelque chose m'a retenue. 

et honneur féminin qu'on m'avait 
~Ppris quand j'étais jeune fil'e: de la 
8 

Udeur, une aorte de dégoût, Je mol 

0:1 un peu trop tort, ce n'élail pu 
q actement de la rApagnance, mais 

Ueque chose me tirait en arrière 
~ll,and mes lèvres se trouvaient loul 

raa des lèvres de l'autre. 

sq~insi, malgré tout ce qu'on a dil je ' 
Ja1

' ~n~ femme parfaitement honaAte. 
ho llla11 Je n'ai apparlei~u à. un autre 
au:Ome que mon mari : jamais un 

re. homme ne m'a embrassée. 
88~;1s vous, voulez-vous m'ombras· 

Banca Oom1nerefalA ltn1inna e Bulgare 
Sofia, Burgu, Plovdy, Varna. 

Banca Oommerclale ltaUana e Greca 
Athènee, Oavalla, Le Pirée, Salonique 

RaneR OommercfalP ttall!tn'l '1t RittlHtn 

Bucarest. Arad, Braila, Rrf)13ryv1 C•lnl!I 
tanl7a, Olof Galat1 Temiscara, Sibiu 

Banca Oommeroiala Italiana per t'Egfl 
to, Alexandrie, ll>e Oaire, Demanour 

!-laneourah, etc. 
Banca Oommerolate ltal!ana Trust Oy 

New-York, 
Banca Oommerolale ltaltana Trust 07 
Boston. 
Banca Oommerotale ltallana Trust 01 Pbiladelphio, 

Affiliations à !'Etranger 

Banca della Svinera ltallana : Lugano 

Retllnzona. ChtRfllllO, T.of'J11.rnn, M~n. 
drfaio. 

Ranque Franoa.iflP l't TtRifrn.," ponr 
l'Amêllqne du Sn<l. 

<en France) Pori•. 
(en ArgenlJlle) Buenos-Ayr .. , Ro­
earlo de Santa-FA 
(an Bréoii Sao-Paolo, Rlo-10 .. r,1 .1 
ro Santos, Bahia Outiryba, Porto 
Alegre, Rio Gra11de, Reot!e (Per. 
nambuco). 

(an Ohlll) Banttago, Valparaioo, (en 
Colombie) Bogota, Baranq•tlllo.) 
(en Uruguay) Montevideo. 

Banca Ungaro-Italiana, Badapast If 11 
nu• Ml1kole, Mako, Ko•med, Oroe 
baza, Szeged, etc. 

Banco ltalfano ten Equateur) Guyaqull 
Man ta. 

Banco Itallano (an Pérou) Lima, t..re· 
qulpa, Oallao, Ouzaa, Trujlllo, Toana, 
.Mo.lllendo, Chiclayo, loa• Piura, Puno 
Ohmoba Alta, 

Hrvatska Banka D.D Zagreb, Sous~R:C 

Silge d'lstat1bul, }lue Yoyooda, 
Palazzo Karakoy 

• Tettphone: Pl'a 418-11-2-J-i-5 
A~nce d Istanbul, Allalemciyan Han. 

llfrection : Til. 22900. - OpüationJ g~n 
22915. - Po,te/euille Document 21903 
Position : 22911.-Change et Po,t 219/l 

Agence de Beyoglu, l&ti/c/41 Caddesi :U 7 
A Namik Han, Tl/, P. ~1016 

Suceur.sale d'Jzmi,1 
UJcat1onde co//res ris v Beyoglu, d Galata 

Istanbul 

V ente TraYaller'1 chàqaes 
B. O. I. et de chàq,.es to,.r1sti­
quea potu l'Italie et la .Hongri~. 

<:razaki», sont rlcoltês depuis la mi· « balbal » scat présent's en général, o. · 'à f" 1 b t.:j Oavalle, Sa1oniqCJe, Volo, Pirée, Patra.1, SanU· 
ao t lUsqu in oc o re. sur 111 place d'Istanbul. Ils sont infé- Quaranta, Brindisi, Ancône, Venlae Trieste 

QUIRIN ALE 
DIANA 
.lBBAZ!A 

1 Sept. } 
15 Sept. 
29 Sopt. 

i 17 honro1 
Il y a,en outre, les raisius d~ Bq· ridurs au « yapincak • el peuvent 88 

lerce el Parmak, les raisins muscats el vendre au déb. ul de Ja sai·son, .quand 
t . l · · d K k 1 Od · SaJonlquq, "~telin. Izmir, Pirée, Oalatnata, 

en ta es raisms 8 oza e em·t le• autres variétés de raisins n'ont pas Patras,IBrindiei, Voni••. Trio.ie 
ISEO 
ALBANO 
VESTA 

8 Sept. 
n Sept. 

8 Oct. 
i iA heon1 

qui sont aussi connue sur le marché encore élé livrées nu marché. 
de !'Egée. o é 

Les méthodes de vente des raisinll n value à 10 à 12 millions de klg. 
. la masse de raisin de tabls vendue 

peuvent être résumées comme suit: chaque année à Istanbul. Le trans- Bourau, v1rno, ' Oon•t•n•1• 
a) La production des vignes qui port sur notre marché e:i est assuré 

donnent des raisins de table esl dans dea paniers de 35 à 60 klg.Ceu x 
vendue en gros sous le nom de • To· de 35 klg. sont à couvercle plat; ceux 

MERANO 
ALBANO 
ABBAZIA 
QUIRINALE 
OAMPIDOGL!O 
VESTA 

9 Sept.' 7 Sept 1 
11 Sept. 
28 Sept. 
21 Sopt. 
23 Sept. 

A t 7 beu.re~ 

har•. Le commerçant qui fait fonction CO klg. ont un couvercle en forme de Sullna, GalaLz. Bralla 
d'mlermédiaire fait couper les raisins de cône. Oa veilte à ce qae les raisins 
à !'époque qu'il juge opportune cm ue J' 1 

MER.\NO 
BBAZ!A 

7 Sept. } 
U Sept ~ 17 h'"" 

égard à la situation et à t'orienlali011 q on ~ ace dans I~ . cône soient à 
du marché intérieur, il fait procéder gios grarns el cho1s1s. 
à l'emballage el envoie le• marchan· Autres zones 
dises aux grossistes (kabzimal) qui . 
vendent le rai11in moyennant une corn· Lee v1layels de Içel, Gaziantep, Me· 
mission. r'as, Seyhan el Antalya qui forment la 

b) Le commer9anls, qui fait fonction IIIe ré~ton agricole ont une imporlan· 
d'inlermédire, fait couper les lois qu'il ce sp.émale au point de vue de la pro· 
a choisis dans les vignes, les fait em· ducl1on du raisin. La production mo· 
baller et les envoie aux villes qui ser· yeane de cette zone est évaluée à 
vent de centres oe consommalioa. 121.000 tonnes par an, soit 13.22 010 

c) Le producteur procllde lui-même de la production totale du pays. Le 
à l'emballage de ees raisins el les diri· kaza de Tarsus eet celui qui produit 
ge vers les grandes viltes oû les grossis· le plus de primeurs. Ces raisins sont 
tee les vendent moyenuanl une corn· conso~mês surtout à Ankara et en 
mission. Anatolie. 

Quoique l'emballage des raisins de La zone comprise entre les 38 el 
table destinée ao marché intérieur 4,èmes degrés de longitude E•I P\ 
pr~eenle des types fort diters, Je type les 37 el 39àme degrés de latitude 
qui est le t>lus ut\Jisé esl celui des pa· Nord constitue la zone de production 
niera de Trieste de 28 à 30 kgs sur· de raisins la plus ancienne au monde. 
montée de couvercles en forme d'en· Le vilayet de Malatya marque le cen· 
touno!r.i. Les raisins produits le long tre de catie zonG si riche en raisins 
desvo1ee ferrées Izrnir-Alavehir el Iz· pouvant être exportés. Le production 
mir-Kirkajtaç sont envoyés aux grands moyenne de ces vilayets est de 28.000 
contres t!e consommation d'Anntolie el tonnes environ. Les raisins de table 
Istanbul par les moyens les plus di· y soul en quantité limit~e. Ceux d'AI· 
vers, el une partie en est envoyée par mali et. de Ki~k1rmi2i peuvent être ob 
bateau à Istanbul; il en est de même tenus jusqu'au milieu de l'hiver. Il se-

En coïncidence en Italie avec les luxueux bateaux des Sociétés 

"ltalla et "Lloyd T1'iestiuo" pour les toutes destin 'itio'ls du rn:):tJe 

Facilités dB vnya]B sur IBs C~Bnins dg Fsr d3 l'Et~t italis1 
REDUCTION DE 50% sur le parcours ferrofrlirJ itali J 1 fa [lO ·t ·li 1; J 1r 

quemenl à la frontière et de la fro.1111\re 11 n l"t 
d'embarquemeul à loue les passagers qui enlrepren· 
dronl un voyage d'aller et relou• par Ill• paquab1l3 
de la Oompagnie « AORCA l'Cù-l • 

En outre, elle vient d'in~titu•r ~UBi ctes billals 
directs pour Paris el Lo·1dras, via Ve11is., deJ à 
prix très réduits. 

Agenoe Généra.le d'Istit. 11 ui 
Sarap lskele1i 16, 17, l'lol llamh11.Qa, l..\ht.1. 

Télêphone 44877·8·9. Au..: bu~e~H de Voya~es :-1Hia 11'JI. 
• o • • W.-rJits ,. 

FRATELLI SPERCO 

U914 
4.v1ss 

Quais de Galata Hüdavendi&âr Han.- Salon Caddesi Tél. 447911 

Départ pour Vapeurs Compagnies Dates 
pour la production de Kar~iyalta et rait possible d'exporter les raisins do 
Buca, de Balçova de la presqu'île de Malatya si l'on disposait de moyens 
K b · 1 d. Anvers, Rollerdam, Amste:-ara urun qui es 1rigée sur la place de transport pourvu3 d'installations c Pygmalion • 

• Ceres • 

------1 (sauf imprévu) 
Compagnie Royale du 7 au 10 octob 
Néerlandaise de du 11 au12 oclob 

Navi11atioo à Vap. d'Izmir. frigorifiques. dam,Hambourii. ports du Rhin 

Zone de la Marmara 
La récolte annuelle moyenne de rai­

sin frais de la Marmara alleint 63.000 
lonnbs. Cela représente 4 010 de la 
production totale de raism de Tor· 
quia. 

Les vignobles sont groupés en quel· 
ques zones : celle d'Istanbul et ses en· 
virons, celles de Tekird•jt, de Bozcaa· 
da (Ténedos), celle d'Izmil et ses en· 
virons et celle de Bursa. Quoique de· 
puis la guerre générale el pa1· suite 
des ravages des guerres el du phy· 
loxéra, la produotion de viiines de 

La mise en valeur du 
patrimoine zootechnique 

de l'Ethiopie 
Addis-Abeba, 1er. -Etant donné le 

prix élevé des gro.ads reproducteur•, 
on a songe à faire des essais dd fé. 
condalion artificielle pour la future 
mise eu vnlPur du palrimoiue zoole· 
chuique de l'Elniopie. A cot effot, on 
a transporté par avion d'Italie de la 

Bourgas, Varna, Conetanlza 

Pirée, Marseillo, Valence, Li. 
verpool. 

c Ceres. 

• Pygmalion • 

Delagoa Naru 

.. vers le 5 sept. 

vers Je 7 s•pt. 
IPPON YUSE.S 

K.llSYA vers Je 7 OCIC·b 

O.I.T. (COm(Jagnia Italiana Turismo) Orgnnisa1icio 1fouJia' e da voyag 
Voyages à forfait. - Billets ferrovia •res, mar;11me• el aé1 ieus 

50 010 de réduction sur les Chemins de Per Italien• 
S'adresser à: FRATE LLI SPERGO Salod Caddesi·Hüdavendqi:âr Haa G 1lal1 

Tél. 44791/2 



4 - BEYOOLU 

Si un refroidissement 
LO PRESSE TURQUE DE CE M 1 

U d'ét d ni la France nn se.uraieot consentir La fÊfB dB la ViCfOirB 

Ls orttclrs ds f1nd1 de r • 11us. 

n voyagB u BS Maiq cnmme Bl!CUO compromi• ne ROU· ___,. . ..,...,.,,__ 

N. Yunus Nadi consacr• son ortie/• d• rait saliefaire les Allemand>, la situa- D~ns une partie de son discours,Ata-
fond du• Camhuriyet ,. et d• la" IU· lion apparait inextricable. tü•k. pa:lant de 'a bntaille rangée d11 L'Alloma~ne ne r culorait q11'en D 1 d publiq11•,. au voyaq• d'itudes qui a ili •1m upinar. it: c CommP résultat 

préRence d'une imoossit..ilit.l mat.1rie!le b 
•«ampli dans lesprooinces d• rEst par et d'unq nA~eq~itli ab•nlue. Eila s'ef· de la ataille livrée le 30 août (et à ln· 
lt 1ninislrt dt l'lnJ/ruction publique, N. f E 1 QUt'\l1e on a donnê IA nom df' bRtaille orca d'obtenir Io plu• rn•sibl~. 1 i 

VGUS atteint 

il a ouvert la porte chez vous 

à toutes sortes de maladies. 

Mais un cachet 

Saff•t Arikan. Il icrit d ,. propos : !aot avouer Q•lf> c'l'•t là son droit, eu du commandant en Chef) Jps forces 
11 ne serait pas exart de transporter préaqncP de l'~quilibre nctn~l d•• rnla· nrincionles de l'ennf>mi ont éM anéan· 

à v~n tout ce qu'il faut pour con9- lions intern~tionalRB. Aucun ray~. eo li•• Pl cnnturAAR ... C'eqt-à-dirA que le 
truire l'UnivArsité,matMiaux, ouvriers, eff~t, n'a r•nonc~ au nom de principes ré•ultat d6ci•if que no11• avions envi­
maître•-mnçon•, etc. Une Université abstrait9 à profiter dPS 0 ocasio115 qui sagli a tl!A obhmu en 5 jours '" 
pareille ne pourrait jamais &'adapter lui étaie:it offertes. Il 8 tra~aill~, nu Parlant d11 résultat obtenu, il dit 
à son milieu et aurait un caractère ar- contraire, A crtl•r ces occasion•. encore : • Ce mouvement, dont cha· 
tificiel, non-viable. La France. l'Angleterre et l'U.RS S. qne PhaRe avait été l'obj•t de mûre 

Il faut que le constructeur de l'Uni· seront·ellei décidée• et ~nergiquPs eu r~flPxion et qui a êt~ couronné par 
vnsité en question, comme aussi ses point d'intervenir par le• arm•s et la vir-toir•. Pst une œuvre gigantes­
matériaux soient de Van mime pour agiront-el!~s avec la prom•ititude voo· qne qni a dAmontré enr-ore unA fois 
que cette institution puisse être bien- lue! dans l'histoire les cap!lcitée et l'hli· 
faisantA pour CM r~gion1. Et pendant ToutP la qn••tion est là en en mo· roi•ma dA l'arm~e turque, de• offi· 
que l'on ~ri gara l'Université da Van, il ment. Si ellM font montre do f 1 iblos ·a, ci~rs et <ln r-ommand•mant tnrc•.Cette 
importe que Van lu•-même, ainsi que l'annexion de• All•m,ind• d 9 Sudlltes œuvre ••t IA monnment immortel de 
\eq vill••, f,.s bour11:~ et même les vil. prendra J'a~pect d'un fait aecimpli et ln libertA et 1fo l'ind~oPndaace dP la 
legPR de toute cette r~gion, soient re- il sera difficile, ensuite, d 'enlrepren nation tnrqua .Te •uis infiniment heu-
conRtruit• nar les soins de IPnrs dre une guerre. roux d'être IA file de la nation qui 11 
nronree habitant•. Il nous faut donc • réaliRli o•reille œ11ne et le comman· 
fondPr, en premier lieu, une ineti- • • . dant en Ph 0 f de cette armAe ». 
tution qui p11isee nou! assurer tout l• •Kurun• n'a pas d'ortie/• de.!:::!... Nouq fMone aujourd'hui une fois dA 
cela. . . . . ... . . . j nlu• CAite 11:rnnde œ•1vre aue le Grand 

V "là · 1 ·~ · LES ASSOCIATIONS Chef a 11xpo·~0 en quatre phrase• avec 
, 01 pou~?"o.1 a . premi~re pierre 11a clarté qui lui eqt nroore, comme 

rl R••i.•e de U01ver~1I~ rle 1 Est sera B lk l ri l nou• la fêl<>rone demain et pour l'é· 
con•t.'tll~A par un~ éco1'1 de cons- Les a ev e teraitli. 
truchon a11'on ouvnra Il Van. Et les . . . 
nP11f dixièmPR dM matAriauir nlicessai- La plupart de~ Halkevi •~nt mq· Pour appr~coer pleinement 1 ~ gran· écarte toutes les indispositions et 
ro• pour l'fiMvetion d•s nouv•aux tnllil• dans d"' 1mm•uble• quo ne rli·. -leur de cette œuvre, il cnnv1ent de 
~rlifioP• •eront fahriqul!s sur place.! non~ent g~llro.à le~1r c~estination e_I anx l jeter un coup d'œil dans l'abîm~ de dé· empêche les rhumes, la grippe, la 
Mai< CAia exige de• oonnai••ances. besoin~ de.ces in•hl11t1on• et.ce qui ~lu•, tr•~se et du mRnque de tout qui ?arac- bronchite, en un temps très bref. 

Anrb• avoir AcoutA le ministre avec est, qui appnrt10nn9nt à des part1cu-ltér1en le dAbut de la lutte d~ J Indê· . b . . 
1 • · 1 · d" . 

1

. lierN auxquels oo les loue. Il a ~tél pendance. Cet abîme. tel qn'il se nr~- li fait a1sser rapidement la 
p amr, nous u1 1meA . d "d' d tt f" à 't d · 1 n · • fi' , . êm H e mo re 1n cet " at e eenta1t A i., mai 1919. le lour où le 1evre. 

• -:- Daille ure, .1 .. s oooles de cons- choses et de doter graduellement oh'l· Grnnrl Chaf dAb,rqn~it à S~msun. G B l pl N , . . 
trurt1on 11t de mAli•r• nn sonl·lllle• nnA H !kan· d' . b' 1 .1 :\tahlrk Jui-mêmn l'a décr"il de façon à est 1 ennemie 1mplaca· 

. t d l'U . "t• Il que n ,,1 un immen .e con! rm " . 1 bl d douleu Etl . fi 1 au•st tlne ~or e e m•er111 H en e es-, , : 1 t • t . 1 • faire frissonner dan~ son dier-ou s e es rs. e ID ue sur es 
mAmes ? spwcta ~mqn " son u~ag~ 0 qm . m . · , . . r · maux de dents, de tête de nerfs \ 

. . . . apparhenne en nropre. C'Asl ce qui a 1 Durant ln pAr1ode d h1sto1re de S ane, . . ' ' . eil 
LA ministre. Qlll. renti:•ut de son j éM fait nnur t '1mmeub'e du H•lkevi 3 mois et 11 jours 0ui s'est dAro11lée rh~mahsmes ' 00 

• peut prendr? Jll~· 
toynge en Anatolrn Orientale .. ~n· 'd'Emini.inü qui a ~I~ ron•irtérah'em~nl. du 19 mai 1919 au 30 août 1922, sous qu ~ 3 cachet_s par 1our avec con.fiance. 
pro.uva noR pArole~avec unaconv1ct1on !agrandi. Oa son~' à aehetir l'~ncien h .. ~irecti?n dn vAritable ch~f qu'elle S1 nécessaire 3 cachets par 1our. 
enhllre. Le• r-ho<e• vue• ~t les bases immeuble de .'Y.M.C.A. à Tt>p•b•~i. avait enf•n obtenu, la nnhon turque 
~oeéPs, )>ar ~f. S•ffet A;1kan, ponr qui nstactu•\IMn•nt loué p'lr le H 1 1k- a r~ali~érl11s ?JUVree dooü tou~e nali~n 
1 ~natohe Or1•ntal1> devA1enl être np· evi da,Biyojt'.u. o 1 oo•Bt"ni•a LJ i bà· no•1rra1têlre JU•.tement fière den avoir 
phqtl~e• dan• to11t le paye. liment tout neuf ponr le Ha!k'lVi de o~te~a les pare11lee durant toute son 

Karlidoy. h1sto1re. 
Q11a•1t au H nlkovi d~ Falih, il est « Toutqs le~ fortAreMse du paye 

in"tallê rl1a11 un vieil imm rnb'e A•1 litaierit priseg, on avait p~nétré dans 
C'<St lvidemmtnt ait• qui s'est criü bois nn facq d•J p'l "C 0 1 A1Cpropriera tous 00• arsenaux, toutes se• arm~AR 

•n Europ• Cmtral•. certain01 m~is'>n• sn tro11n11t le IO!l!l .Staient dispere~e•, et le moio<lre coin 
~I. Hus<yin Cahit. Yalçin icrit t1 " ,ilJ trnmw1y F 1lih-E 1;r·1ak 1p n\ 1'0•1 d11 tnrritoirf> était ROUR l'occupation 

· Une situation inquiÉtantB 

propoJ dans I• • Y•nr Sabah• : 1 y érigera un uouve:\11 bàlimrnl d~ ont nffective... LM maitres du pouvoir 

LBS ma nif Bstations pour la 
clôturB du bimillénairB 

d'AugustB 
La me•ure la plus 1·adic1le et la plus servir i\ nbriter Io H 1lklv1. 0 l P,V 11•1a étaient plongé• dans l'ignorance, l'ia· 

C'lt~gorique pour mettre un \3rma à la à SJ OOJ ll'Ji lei frii~ r1·~~'1"'>:J" 1\·» 1 capacit~. voire la trahison ; ils avaient 
criRe actuelle serait d'adm9ttre la rat· el dJ 001•\r.nti·n n P s ql~ ot l'o 1 identifi~ leurs int~rêts pqrsounels avec Rome, ter._ Le bimillénaire d'All· 
hcho.moot à IAur mèra·p~trie dqs Al· A3~o nµtq qH c 1tt' so:n'll • 11•:i-:1 ètr • les •isêe9 politiques dae occupants el guste se terminera par : 
lnmqni< de Tch~c,n•ova1•1ie Mlis :l. offMt' o 1r lit Pr.l<H1r1c~ d" l 1 f "'' la nation 11vail eombré dan• la pau-
cela, ni la T~ht\co.;lovaquie ella-mêne c\'[•t10b•1I du p1rli. vreté et le besoin•. Cette même na· 23 s•plembre. - Inauguration de =----.-........ - ·-,-~,,. . ·lion, le glillie du Chef l'a unie en fai· l'Ara Pacii, reconstruite daus la nou 

• 

aanl de lui·mème le drapeau de la li· velle Piazza dell'Augusteo - •isile 
-....... b 1 des fomllo• d'O•tio - réception chPz 

erttl et de 'ind~pend"nce. Elle a le ministre de l'Education Nationale . 
cru en lui et en elle·même.Aprèe l'avoir 
arm~e aMnt tout dn cetto roofiance, 24 septembre. - Réunion de• sa· 
il l'a orgaai&ée pa• à pas étape, par vents étrougers ayant pris part au 

1 

Mape. Femme•, nnfants et hommes, la congrè• ci·de•sus ~t visite à l'Exposi· 
main dans la main, ont travaillé, ont lion d'Augusto - vi,ite de la Villa 
affronté en souriant mille priva lion~. d'Augusta 11u Palatin - _inaugur'ltion 

1 par les moye••• le• pluo •imples, 00 des travaux de resl-'1_ur11.t1on de la Cu· 
s'est poun•1 d'épées, de fusils, de ca- rio :- concert clas'1que et n:iêlodrn 

' 1 non• ri en formant des armées av~c mauque portant sur des su1ets ro-
i los b'anclrs, on a lutM •an• peur. Et main•, org~nis6_ à la BaRilique de Ma· 

! c'e9t aiu i qu'a été remporté" la Vk· j xen<·e par 1 fost1tut des Stud1 R_oman•, 
toire du .lO août, cellu du commau· ~t exécuté a•ec la collaborallo11 dl 
dant en Chef. 1 E1ar. 

Ln fêle du 30 août c'est la fêtP de 25 septembre. - Visite aux grands 
l'idl'e immorl~lle de l~ libnr!O et de souvenirs d'Auguste, dnn• la Campa­
l'iudépend1nre turques. En fêtant te nie ; A11tre de la Sybilla de Cumes -
30 uoût, i;ou~ nous confirmons à fo:.1illes d'Herculanum el do Pompéi, 
nous mêmes que llOllQ sommes un<' visite du Mus~e oational <la Naple•. 
nation libre ~I indfµMHlaute •t q111 26 ·septembre.- Visit~ à Capri, dos 
ùeme..ir•ra te'la jusqu'à la fia des souvHuirs impériaux et d 'Auguste. 
tPmp•. Cel~ veut dire que le Turc e.;t 27 septembrll. - C;ôture solenoelle 
imn.rnort•l, qu'il ne ne •aurait être au Capitole de l'Année d'Aupuste et 
r1•rloit eu escla<·ag '·qu'il vit Hl! souve. réception par le gouverneur de Rome. 
rair1. En cél~brant 111 fête du 30 août, 
nc-11 fètonR nol! e victoire Rur la meu· 

; talitô qui avait voulu nous tuer et 
uouil a~eenir. 

1 
La Turquie est aujourd'hui heureu-

1 R~. Mais comment ce bonheur a·t·il 
1 Alt\ réalisé ? 
1 P~ut-on l'oublier î 

1 
Non, on ue l'oublio pas. A ceox qui 

Proiet d'intérieur du pavillon tnro1à l'Exposltion de New-York noue ont assuré los jours que nous 
J I vivons, et tout d'aùord au Comman· 

daat eu Chef el à l'armée, nous ex· 
primons noire reconnaissance et no­
tre gratitude ; et nous estimons de 
notre devoir d'évoquer le souvenir de 
ceux qui ont arrosé alors de leur sang 
les terres aujourd'hui prospères de 
la patrie. 

NASUKI BAYDAR. 

' 
Il était cinq heuru et quart. Je connaissais bien ses langueurs 
J'nai1 doue devant moi trois quull doleatea, ses mélancolies vaauea. 

d'heure. llfaie je peneaie aaxieusemeet : 
Il fallait être vigilant. . • Il ne faut pas que je favoirse cette 
- J'y vais, mère. d1s.po11ition et que je me laisse re· 
Aprè1 quelquH pas, je la rappelai. lemr. 
- Frtldéric n'est pa~ revenu? LQ temps fuit. 
- No11. Si elle me prend, je na pourrai plus 
Je montai dans 111 chambre de Jn· me séparer d'elle. 

l 
liaae. Elin m'attendait. Christine pré· Si elle pleure, je ne pourrai plus 
parait la petite table, m'4loigaer. 

- Où as-tu 4té 1i longtemp1 î ma Il faut que je reste maître de moi. 
demanda la pauvre malade, avec une Le temps 10 précipite. 

Il 1 
nuance de reproche. Qui gardera Raymond ? 

============== :rad. par G. HERELLE \===.,J - J'ai lité lâ-baa, avec Marie et Na· Certainement ce ne sera point ma !!=============='=' thalie ... J'ai visité la chapelle. mère. 
- Oui, c'est çe soir que commence Co sera la nourrice, sans doute. 

Je penaai : !a neuvaine. murmura-t-elle triate- Tous les autres se réuniront dans 
• Ai·je peur? De qaoi ? D'aecom· ment, d'un air dlicour•gli. la chxpelle. 

plir l'acte, ou d'être d'~couvarl ? » - Peut-être entendras-tu d'ici la Je mettrai Christine 1c1. 
Je m'effrayai~ des ombres du musique ? Il o'y aura aucu11 danger. 

grands, arbres'. de l'immeusit.I du ciel, , . Elle demeura quelquea instants pen· • L'occasion est aussi favorable que 
des lueur& de 1 A•soro, de toutes le~ e1va. poB&ible. 
voix confuses de la campagne. 1 Je crus voir qu'elle était très trist~. Il faut qne, dans viugt minutes, je 

Un• liv1diM verdâtre 1'étendait sur L'cAnaelus • 1onn11. d'una dn cae tristesies un peu molln sois libre. 
l'horizc;n lointain, au fond de !11 vallée Je rentrai, ou plutôt je m'enfuis, lqui indiquent que le cœur est aonflé J'évitai d'exciter la malade. 
couleur de plomb oû s'enc.liuaitl'Aa· aomme si j'avais eu quelqu'un à mes de larmes, que les yeux ont besoin de Je feignis de ne pas la comprendre; 
soro tortueux trouases. pleurer. je ne répondis pas à ses effusions ; 

La ritiltre luiaait, ~olitaire. Je reucoutrai ma mère dans le cor-, - A quoi songes-tu ? demandai-je. je tâchai de détourner son aUenliou 
Un effroi soudain m'1nvahit ridor qui n'était pu encore éclairé. - Je me souviena de mon premier sur dee objets matériels. 
Je p~nsai : - D'où _viens-tu,_T~lli?? Nolil à la Badiola. Et toi, t'en souviens· Je fi~ e_n sorte que Christine ne 
• At·Je p1111r ~ » . . . . - Je 11u1e aort1, i'a1 fait un tour de tu ? . noua la1e1at point seuls, comme les 

. I1l me sem~la1t qu un t6mo10 m9t· promenade. , ! EU~ était tendre et émue ; et ellelsoir• d'intimité. 
51b .. e obaerva1! moa âme. . 1 - Juliane t attend. 

1
1aoll1c!ta1t ma tendresse, s'abandonnait Je m'occupai du dîner avec un zèle 

J ~prou•a11i. le même malao~e que - A qulllle heure comm6nca la 11ü1J· à moi pour être careuée, pour être exce1aif. 
eau ent_parfo1s des regards trop f1xea, vaine? . jbe•ctle. pou.r que je soulageasse son - Pourquoi n~ manges-tu point 
JD•gnéttque9. j - d. 11x haures. cœur et que ie busse ses larmes. uac moi, ce soit• '?me demanda+elle. 

,,. 
1 

FEUILLETDH DU BEYO&LU Ho. 

G. d' Annunzio 

L'l•TRUS 
ROMAN TRADUIT DE L'ITALIEN 

D.!Lt'IXCEME PARTIE 

:X:LIV 

Dujourd'hui s'ouvrB l'assBmblBB 
IÉgislativB du Hatay 

(Suife de la 1er page) 
La moiadrA néj1'1igence ne sera to· 

lêrée A cet ~ffet. Entretenir les meil· 
Jeures relations avec les nations voi· 
aines sera l'une de nos principales 
pr~occuoations. 

6. - Un bad11:et équilibré compor· 
tant peu de dépAnsPs et beaucotlp 
d'entreprises constituera notre politi· 
que ~conomique et financière. Ren· 
forcer dans leur domaine la situation 
respective des villageois, des agricul· 
teurs et des gens de petite métiers 
prendra une place marquante dans 
nos principAs économiques. Mettre au 
jour les richesses naturelles du Hatay 
et les exploiter constituent un de nos 
principPs essentiels, 

7 .- Dans lPP affaires d'utilité PU· 
blique figurent la r.onstruction de rou· 
tes, l'a~s~chement des marais, les tra­
~BlllC d'irrigation et la conRlruction de 
port~ que nous mènerons à bonne fin 
dans un laps de temps des plus courte. 

Vendredi 2 Septembre 19S8 
9 

UnB convBntion aÉronautiquB 
polono-tchÉcoslovaquB 

Vareo•ia, 1. - Une convention aéro• 
nautique a été conclue entre la Polo· 
gne et la Tchécoalovaquie suivant la· 
quelle las avions polonais se rendant 
à Budape11t pourront survoler le terri· 
toire tchécoslovaque tandis que les 
nions tchèques en route pour Riga 
pourront survoler le territoire polo· 
nais. 

Brevet à céder 
Le propriétaire de la demande M 

brevel No. 25079 obtenu en Turquie 
en date du 29 Août 1928 et relative 
au « mécanisme à pointer (art. 1) " 
désirent entrer en relations avec les 
industriel9 du pays pour l'exp\oi· 
talion de son brevet soit par licence, 
soit par vente entière. 

Pour plue amples renseignements 
s'adresser à Galata, Per~embe Pazar, 
Aslao Han, Nos 1·3, 5ième étage. 8.- Nous nous arrêterons avec les 

plu• grande soin• sur la situation sa­
nitairA du pays. Notamment, dee bô· 
nitaux Pt des dispPnsaires seront Oil·! Bt·evet à céder 
•er~s pour lutter efficacem~nt. oo.ntre j Le propriétaire de la demande de 
la f1llvre paludéenn~ et des mshtut1oos ·brevet No. 25077 obtenu en Turquie 
de prévoyance sociale BAront égale· en date du 29 Août t 928 et re· 
ment fondées. ~oue consacrerons ln.live • aux fusils •• désire entrer eo 
tout .. notre attenttoo au développe- relations avec les industriels du pays 
ment du paye d11.os le domaine agri· pour l'exploitation de son bre•et 
cote. Noue tiendrons. dans ce but, à soit par licence soit par vente enti•re· 
créer d'abord une Banque Agricole. Pour plus ample• renselgnemenl9 

9.- Dans notre programme cu\tu- , p b p 
rel, tout en maintenant intacts les s adre•ser à Galata, erQem e azar. 
droits des minorités, nous procéda· Aslan Han, Nos 1·3, 5ième étage. 
roue d'urgence à l'ouverture d'écoles 
primaires, Recondairea et eupérieuree, 
do11t le pays a besoin en rendant 
obligatoire l'enseigaement primaire. 

10.- Dans les impôts, la capacité 
de paiement de9 contribuables coni· 
titue !A base de nos principes fioan· 
ciers. Nous travaillerons à augmeoter, 
à accroître cette capacité en augme11· 
tant leurs revenus. 

11.- Transformer le Hatay en une 
contrés de tourisme e~I un des pointe 
esseotiel• qui sera étudié avec la plue 
grande attention dans les administra· 
Lions r~gionalea. ProcMer à la décou­
verto dod œuvres aotiques et les pro· 
têger, travailler à la restauration des 
ville• co•1slitu•nt le~ principales en· 
!reprises dont nous aurons à nous 
occuper. Assurf>r tous les beeoios du 
pays un moment plus tôt sera aussi 
l'une de nos affaires importantes. 

LB DOUVBall ministÈrB dB 
l'AfriquB italisnns à Home 

Rome, 1.- Au milieu dl! vives ac 
clamation d~ lq fon'.e ~I des ouvriers, 
le Duce a assisté à la pose do la pre­
mière pierre du nouveau siège du mi 
aislère de l'Afrique italienne qui sera 
inauguré le 9 mai 1941. La coustruc· 
tioa et seR rléµendances couvrent une 
superficie de 3.000 mètres carrés; elle 
contiendra 1131 pièces dirorsee et 20 
salons distribufi• •n huil étages d'une 
hauteur totale de 30 mètres. 

LB pavillon italiBn à l'Exposi· 
tian dB Toronto 

Ottava. 1. - Les jot1rnaux caaa­
di•rns eignaleut 111 succès du pavillon 
il~lien à l'e:qio>ition touristique de 
Toronto. l,e~ principaux exposants 
du pavillon itali~n sont la compagnie 
de Navigalioa \1aritime « Ilalia » et 
l'orgamsaliou touristique italienne 
« l!:uit ». 

LB retour du maréchal 6raziani 
Naplo•, 1. - Le maréchal Graziani' 

est arril é, venant de la Libye. 

- En ce mom~at je ne ouis rieo 
prendre : jA me s~ns m~l à l'aise. Toi, 
mange q ,rnlque chose, je t'en prie. 

Eu d~ ~>i t de me1 efforts, je ne réus­
sissais pas à cliasimuler entièrement 
l'anxiété qui me dévorait. 

A plusieur1 reprises, elle me regar· 
da avec l'évidente intention de plin6· 
trer mes s.-ntiments. Puis elle e'as· 
sombril tout à coup, devint taciturne. 
A peine toucha·l·elle quelq uee mets, l 
peine mouilla·l·elle ses làvree dans le 
Terre. 

Alors, pour m'en aller, je raBBem­
blai tout mon courage. 

Je feignis d'avoir entendu le roule-
ment d'une voiture. 

Je tendis l'oreille. 
Je dis: 
- C'est s11ut1 doute Férédéric qui 

rentre. J'ai besoin de 1., voir tout de 
suite. Permets q11e je dellcende un mo· 
ment. Christine restera prlls de toi. 

Je vis que eoo visage s'altérait, com· 
me quand on va éclater. 

Mais je sortie eane attendre son con· 
1P11tement ; je sortis à la hâle, el pour· 
tant j'eus so1a de répéter à Christine 
de rester là j ugqu'à mon retour. 

Aussitôt dehors, force me !ut de 
m'arrôter pour vaincre l'étrangle· 
ment de l'angoisse . 

Je pensai: c Si je ne parviens pas 
à maîtriser mes nerfs, tout est per­
d'u. "Je me mis aux écoutes ; maie je 
n'entendis que le bourdonaemeat de 
mes artères. J'avaoç1i dlOS le corri· 

LA BOURSE 
A.nkara 1 eeptembre 1938 

(Cours lnformatifa) 

Aot. Tabacs Ture• (en liquidation> 
Banque d'Al!airee au porteur 

Act. Chemin de Fer d'Anatoll• GO % 
Act. Bras. Réunies Bomonll-Neotar 

CHEQUES 
. 

Change Fermett'rt 
Londr~q 1 Sterlin~ 6.'4 
New-York 100 Dollar 126 3~S 
Paris 100 Franci 3 IH.I 
Milan 100 Lires 6 &1 6 
Genèv<.. 100 F .Suis..;os 28.SS2G 
Ameter~1a1n 100 Florin• 68.8250 
Berlin JOO Reichsmark 50 61 
Bruxelle" 100 Bolga• 21.3l2i 
Athono• 100 Drach1nee 1.13 
Sofia 100 Leva• l.fi~~ 

Prague 100 Cour.Tchec 4.31i5 

Madrid 100 Pesetas 6.17 
Varsovie 100 Zlotis 23.82~ 

Budapest 100 Pengos 25 . 18:1!1 
Bucarest 100 Ley• 0.9J 
Belgrade 100 Dinars 2.87 
Yokohama 100 Yens 88.0~ 

Stock.hohn 100 Cour. S. 31.81 
Moscou \OO Rou blee 23.85 , 

~ 

! At. 
dor jusqu'aux eeoaliere, sans ren~,f Q Q·~b 
trer personne. L~ maison ~tai~ el 01 , ;~u 
cieuse. Je pensa1a : • Déjà 1\1 'do .,. 
tou• dans la chapel!e, même _le• ~· r io Oa11 
mesliquH. Il n'y a rien à cratnd~o' , ~t~'l:i 
J'attendis encore deux ou trois p:1l;f ph;6 
tes, pour me remettre. Penda~I d' ~'!!ta 
deux ou trois minute1, l'exoitat1oll ~'- @l'llt e 
mon esprit tomba. J'eua un étr'l , 

11
°ti6 

égarement. Il me pas811 dans Ja ,, Qe 
des idées vagaes, inoignifian1e1, ~I ~~i ! 
gères A l'acte que j'allais accomp1tt; ~ la 
comptai machinalement lea baiu• ·~ ti8ti 
du balcon. .J Q • 

1t"< 1 e 
• C'est 1ûrement Anna qui es o' 

11
6 s 

tée. La chambre de Raymond 14 • u 
pas loin de 111 chapelle. La m':te ,, ~a 
annoncera le commencemanl • u 
neuvaine. ~ ~,!ea 

Je me dirigerai ters la porte. q~~ 'Ce11~ t 
me j'y arrivais, j'entendia le P~~l lt e 
des coraemuaes. J'entrai uns ~~ Qf/e 
lion. J'avais deviné juste. Q/ <te 

,) Q//q 
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